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Michael est celui que tout le monde croyait capable de garder son sang-froid dans
les situations les plus dangereuses... Mais ils comprennent rapidement que ce
sont des plus calmes qu'il faut se méfier. Sa puissance et son mauvais caractère
s'emballent hors de tout contrôle lorsqu'il développe une obsession pour une fille
qui ne cesse d'astiquer sa passion seulement pour ensuite disparaître avant qu'il
ne puisse savoir quoi que ce soit à son sujet. A chaque fois qu'il la goûte, son
obsession progresse vers l'addiction. Michael est celui que tout le monde croyait
capable de garder son sang-froid dans les situations les plus dangereuses... Mais
ils comprennent rapidement que ce sont des plus calmes qu'il faut se méfier. Sa
puissance et son mauvais caractère s'emballent hors de tout contrôle lorsqu'il
développe une obsession pour une fille qui ne cesse d'astiquer sa passion seulement
pour ensuite disparaître avant qu'il ne puisse savoir quoi que ce soit à son sujet.
A chaque fois qu'il la goûte, son obsession progresse vers l'addiction. Aurora est
liée bien malgré elle à Samuel, un ancien et puissant ddémon qui traque encore
le moindre de ses faits et gestes. Garder sa liberté signifie devoir garder un coup
d'avance sur le démon jaloux. Lorsqu'elle se trouve attirée par un amant au
regard améthyste, elle réalise rapidement que sa passion pour cet inconnu mènera
directement Samuel jusqu'à elle et à l'homme qu'elle souhaite protéger. Samuel
jure de faire tout ce qui sera en son pouvoir afin de garder Aurora en bondage
à ses côtés. Dans son grand besoin de forcer l'obéissance d'Aurora, il attise par
inadvertance les flammes d'un pouvoir qu'il n'a aucune chance de parvenir à
éteindre... La juste fureur d'un Dieu Soleil.
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Chapitre 1

 
Nick gara sa voiture environs à deux pâtés de maison du Brassin de La Sorcière. La vérité c'était

qu'il lui fallait quelques minutes de marche rapide afin d'éliminer une partie de l'adrénaline qui s'était
accumulée en lui. Le concept d'invité pour la nuit l'irritait à un point inimaginable et il voulait savoir
si la définition que Gypsy donnerait de ces mots serait la même que la sienne. ça… et c'était aussi un
prétexte comme un autre pour s'éloigner de Devon et du bordel dans lequel il était.

Il savait que Devon ne ferait rien pour Envy, mais cette crise de nerfs allait bien trop loin. Nick
expira fortement en se demandant si il aurait mieux géré la situation que son grand frère… On pouvait
en douter. Ce devait être dur d'avoir ses pensées intimes exposées ainsi… particulièrement lorsque
ces pensées concernaient le fait d'avoir blessé une personne. Si les pensées constituaient un péché
alors le monde était vraiment dans la merde.

Le plus drôle était qu'en Devon et Trevor, Nick pensait que Trevor était celui qui n'avait pas
mauvais esprit. Trevor n'avait pas souffert suffisamment longtemps pour planifier un meurtre de A à
Z… contrairement à Devon qui avait probablement déjà décidé du lieu ou enterrer le cadavre. Alors
qu'il avait le sentiment que Trevor se montrait gentil uniquement pour les apparences… au moins le
flic faisait un effort pour ne pas laisser ses sentiments personnels envers Devon devenir un obstacle.

Là tout de suite, les deux hommes devaient collaborer et s'assurer qu'Envy soit à l'aise et aussi
heureuse que possible. Mais jusque là; c'était un échec. Si cela continuait ainsi, il était possible que
Envy finisse par péter un câble et perde le bébé à cause de l'excès de stress.

"Idiots," marmonna-t-il pour lui-même.
Tournant au dernier coin de rue, Nick vit un homme appuyé contre la vitrine du Brassin de

La Sorcière et se mit rapidement hors de vue. L’homme se tenait parfaitement immobile, les paumes
contre la vitre… en train de regarder à l'intérieur tel un voyeur.

'Qu'avons nous ici ? L'invité de passage ou le pervers voyeur ?'
Nick leva un sourcil en dévisageant le gars. L'homme ressemblait à un playboy avec son costume

Armani et ses bijoux en or, sans compter sa coupe de cheveux super méga "plus cool que toi" à cent
dollars. Il balaya sa longue frange de son visage en niant mentalement la jalousie qui le traversait à
présent. Nick se pencha et ramassa un caillou, le roulant dans sa main avant de le lancer très fort. Il
heurta le lampadaire derrière l'homme avec un grand "ping", résonnant presque trop fort dans la lueur
précédant l'aube. Lorsque l'homme tourna brusquement la tête pour voir ce qui avait fait le bruit, Nick
surprit la lueur surnaturelle de ses yeux lorsque la lumière scintilla dedans. Il gronda intérieurement
en se demandant si cette ville serait jamais débarrassée de tous ces putains de vampires.

Glissant silencieusement son pistolet hors de son étui, Nick s'assura de demeurer caché dans
l'ombre alors qu'il vérifiait plutôt deux fois qu'une que l'arme était bien chargée. La dernière chose
dont il avait besoin était de blesser la dangereuse créature au lieu de la tuer. Il resserra le silencieux,
il n'avait pas besoin de spectateurs pour ça.

Pourquoi un vampire irait traîner aux abords du Brassin de La Sorcière était un mystère
pour lui… Particulièrement si on tenait compte du fait que l'endroit proposait à la vente des objets
permettant de les tuer.

Jetant un œil au delà de la découpe de briques, Nick leva le bras gauche et mis le vampire en
joue. Tirant sur la gâchette, il sourit lorsque le vampire se retourna pour le regarder juste avant que
la balle ne le frappe exactement au dessus de l’œil droit.

Nick quitta suffisamment vite sa cachette pour rattraper le suceur de sang avant qu'il ne tombe.
Il remarqua quelques passants qui regardaient dans sa direction et poussa un soupir de soulagement.
Quiconque regardait la scène pouvait croire à deux potes de sortie pour une nuit de beuverie qui
devaient se soutenir pour marcher à présent. Il tangua un peu pour accentuer l'illusion avant de
disparaître au coin de l'immeuble et de jeter le cadavre derrière la benne à ordures.
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Il demeura là un moment avant de tâter le vampire du pied pour s'assurer qu'il resterait bien
mort. Il sentit changer quelque chose dans l'air et se retourna vers l'entrée de l'allée juste à temps
pour voir un autre vampire venir vers lui.

Ces vampires citadins étaient des lâches et se déplaçaient rarement seuls. Il ne pouvait pas
vraiment les blâmer avec tous les démons qui circulaient partout. Il fronça les sourcils en pensant à
ce dérangeant changement dans la chaîne alimentaire de la cité.

Le vampire bondit vers lui et Nick étendit les bras, attrapant le vampire par la chemise. Il tira
avantage de l'effet de surprise pour l'envoyer valser plus loin dans l'allée. Il jura à haute voix lors qu'il
sentit le vampire se saisir de son pistolet et le tirer hors de sa main. C'était une chance qu'à ce moment
là il n'avait pas eu le doigt sur la gâchette car il serait en train de regretter ce petit bout de chair disparu.

"Tu as tué Bernard," siffla le vampire.
Nick baissa les yeux vers le vampire mort, "Ne t'inquiètes pas, tu vas rejoindre ton amant

bientôt."
"Sale ordure," lui lança le vampire en lui fonçant dessus.
Nick plia les genoux et se laissa envahir par l'instinct. Le vampire commença à fuser vers lui

et Nick fut soulagé que Michael lui ai montré comment contrer ce genre de tour. Ce n'était pas dur à
faire pour un vampire mais c'était un apprentissage long pour que des vampires nouveaux nés puissent
le faire sans faute.

Ce suceur de sang pouvait y parvenir, mais il semblait vaciller comme si il se déplaçait à travers
de la lumière stroboscopique au lieu de se déplacer d'un lieu à l'autre de façon régulière.

"Pas terrible," marmonna Nick et il tendit le bras vers le fourreau attaché à l'arrière de son
jean. Alors que le vampire était sur lui, Nick tira la dague de bois et frappa profondément la gorge
du vampire.

Un épais sang sombre s'écoula de la blessure et sur la main de Nick. Il agita le poignet et la
dague se brisa, laissant le bois de pin inséré dans le vampire. La tête inclinée latéralement tel un
félidé alors que le vampire titubait en reculant avant de marmonner quelque chose d'inintelligible au
milieu des gargouillis et de s'écrouler.

Nick décida de s'assurer que la chose était bien morte et fit descendre la semelle de sa botte de
combat sur la tête du vampire, l'écrabouillant. Relevant le pied, il tourna la semelle vers lui, faisant
une mine dégoûtée en voyant les dégâts sur la semelle avant de tenter d'essuyer cette dernière sur le
sol pour se débarrasser des résidus.

Enfin satisfait, il remonta l'allée pour récupérer son pistolet et fixa d'un œil courroucé la dague
brisée.

"Merde,à présent je vais devoir en faire une autre," râla Nick et il sortit son téléphone portable.
Le téléphone sonna trois fois avant qu'une voix familière ne lui réponde.
"Hey, Nick," le salua la voix.
Nick fronça les sourcils.
"Mon numéro est sur liste rouge."
"Je sais, ton numéro est le seul à s'afficher en tant que numéro masqué."
Nick poussa un soupir…
"J'ai besoin d'un service, Harley. J'ai un colis pour les nettoyeurs. Il y a un vampire à terre

derrière la benne du Brassin de la Sorcière et un autre avec le crâne défoncé quelques mètres plus
loin dans la même allée."

"Dans cinq minutes," dit Harley les yeux écarquillés avant de pousser un soupir lorsque Nick
raccrocha, tout simplement. Ils avaient tous reçu pour instruction de ne pas se frotter aux vampires
en raison du niveau élevé de dangerosité que représentait même un seul d'entre eux. Là, Nick s'en
faisait deux dans la même nuit et ce n'était pas la première fois.

"Enfoirés de vampires," marmonna Nick et il rechargea rapidement le pistolet retrouvé. Ne
souhaitant pas tester sa chance plus avant, il quitta la sombre allée en demeurant concentré sur
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chaque mouvement autour de lui. Il empocha discrètement le manche de la dague et enfonça sa main
recouverte de sang dans sa poche… Il laverait le jean plus tard.

Nick fronça les sourcils lorsqu'il parvint à retourner devant la porte seulement pour se trouver
nez à nez avec un écriteau "fermé" juste à la hauteur de ses yeux. Il le fixa. Comment diable avait-
il pu passer à côté ? Pour sa défense, il avait été quelque peu occupé avec deux paires de crocs. Il
baissa les yeux vers l'affichette… annonçant la fermeture de l'établissement pour le lendemain.

"Et merde," jura Nick, se retenant de frapper du pied l'innocente porte.
La visite de l'invité spécial avait dû être reportée. Le vieux proverbe 'Qui va à la chasse perd

sa place.' lui revint comme une claque. Il oublia totalement sa paranoïa concernant les vampires et
marcha droit vers l'allée sur laquelle donnait une porte sur le mur latéral de l'établissement. Remettant
le pistolet dans son étui, il tenta d'ouvrir la porte qu'il trouva verrouillée.

"Punaise," murmura Nick et il s'agenouilla devant la porte. "Cette nuit est juste pleine de putains
de surprises," râla-t-il dans sa barbe. "Tu t'attendais à quoi ? A ce qu'elle t'appelle et qu'elle te dise
qu'elle partait pour son… invité spécial ? Couillon, c'était pas comme si tu étais son petit ami ou
quelque chose du genre. Ce n'est pas parce que tu ne lui as jamais demandé de sortir avec toi que
d'autres ne le feront pas."

Nick regarda la porte d'un air courroucé comme si elle était à blâmer. Il avait déjà compris
que le système d'alarme de la boutique n'était qu'un leurre et que c'était ainsi depuis la mort du vieil
homme. Soit Gypsy n'avait pas réglé la facture ou alors elle l'avait fait désactiver, ne croyant pas en
avoir besoin.

Il sourit… Les verrous étaient peut-être suffisants pour empêcher le bleu d'entrer mais c'était
la ville… Même lui était un pro. La fille avait sans conteste besoin de quelqu'un pour veiller sur
ses intérêts. Sortant un objet ressemblant à un petit porte-feuille, il l'ouvrit et en retira deux outils
ressemblant à de minuscules poinçons. Les plaçant tous deux dans la serrure de la porte, il commença
à la forcer. Lorsqu'il parvint à la déverrouiller, il sourit et rangea rapidement ses outils.

Jetant un regard circulaire sur les environs pour s'assurer d'être encore seul, Nick sourit alors
qu'il se glissait à l'intérieur et verrouillait la porte derrière lui. Il lui faudrait parler à Gypsy lorsqu'elle
rentrerait, à propos de son système de 'sécurité'. Éventuellement, il lui proposerai ses servies…
gratuitement, bien entendu.

Nick demeura immobile un instant, laissant ses yeux passer en mode nyctalope avant de
traverser la réserve jusqu'à la pièce principale.

La boutique était belle de nuit, les faisceaux de lumière provenant des lampadaires allumés
devant se reflétaient dans tous les cristaux disséminés dans la pièce. Les fioles de potions et de
parfums reflétaient des couleurs différentes et la lueur émanant des armes en argent recouvrait les
murs. C'était pour ses sens félins une sérénité hypnotique.

S'assurant de ne rien déranger, il se déplaça dans la boutique comme en mission… afin de
trouver tout ce qu'il pouvait qui lui indiquerai où Gypsy était partie et avec qui elle avait rendez-vous.
Si il avait un rival, alors il lui fallait un nom et un visage à coller dessus.

"Jaloux ? Moi ? Nooooon." Nick roula des yeux pour illustrer sa petite tentative humoristique.
Il n'avait jamais réellement ressentit de jalousie auparavant et le fait qu'à présent il la ressentait le
remplissait de curiosité.

Après avoir passé au crible la paperasse près du comptoir à l'entrée du magasin, il décida qu'il
avait cherché au mauvais endroit. Retournant sur ses pas, Nick dépassa la réserve jusqu'à e qu'il arrive
à un escalier menant au sous-soul. Il avait voulu savoir ce qui se cachait en bas depuis un bon moment
déjà et il semblait qu'il allait enfin avoir l'occasion de le savoir.

Son sourire s'effaça et il plissa les yeux. Au bas de l'escalier, ce qui ressemblait à une porte
renforcée comme celle d'une chambre forte à l'ancienne construite de briques et de mortier, lui barrait
la route. Il leva un sourcil en comprenant que la boutique avait sans doute été construite au dessus
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d'un abri anti-bombe. C'était pas génial, ça? La grande roue à l'avant de la porte métallique indiqua
à Nick qu'elle était verrouillée par une combinaison.

"Super," ragea Nick. "Cet endroit vraiment sous clé, pire qu'Envy avec Devon comme geôlier."
Se frottant les mains, il s'approcha de la porte et fit la roue faire un tour. Puis, collant son

oreille contre la porte, il se concentra, laissant ses sens félins détecter le plus imperceptible cliquetis
de vibration. Il commença lentement et méthodiquement à déplacer la roue jusqu'à ce que finalement
il saisisse le dernier cliquetis et entende l'écho du levier qui relâchait son étreinte.

"Je te tiens," murmura Nick et il tira vers lui l'épaisse porte d'acier jusqu'à ce qu'elle soit
complètement ouverte.

Il ressentit monter l'excitation en lui alors qu'il réalisait qu'il était sur le point de découvrir ce
qui était potentiellement le jardin secret de Gypsy.

La première chose qu'il remarque était qu'elle avait laissé les lumières allumées… ce n'était
pas des lumières normales. Plusieurs vases de cristal étaient un peu partout, contenant d'immenses
chandelles qui resteraient sans doute allumées pendant une semaine si on n'y touchait pas. Elles
donnaient à la pièce une atmosphère mystique, mettant en valeur un nombre plus important de cristaux
semblables à ceux qui se trouvaient à l'étage en vente au Brassin de la Sorcière.

A ce qu'il semblait, elle avait probablement pris ce qu'elle préférait à chaque livraison et se
l'était mis de côté.

Glissant le bout des doigts sur un sorcier de cristal puis sur un dragon de cristal noir, les lèvres
de Nick dessinèrent un sourire car il savait quoi lui offrir pour Noël. Sa petite Gypsy avait une passion
pour les cristaux… c'était pas dur de comprendre pourquoi c'était une belle chose à collectionner.
Elle semblait attirée par les objets de type "renaissance", et ça allait parfaitement avec elle.

Le mobilier était bien usagé mais semblait surtout confortable. Nick était sûr qu'il avait dut
coûter une fortune quand il était neuf. A présent, la couleur pourpre foncée presque noire de
la tapisserie commençait à montrer des signes d'usure et il sourit lorsque son doigt effleura une
minuscule déchirure qui avait été recousue au fil noir.

Son regard s'illumina alors qu'il appréciait les armes médiévales exposées sur le mur. Elle ne
lui semblait pas être du genre à savoir les utiliser pour autre chose que pour la déco, mais ça lui
convenait. Il n'avait jamais eu de faible pour les filles qui semblent fortes… avec elles c'était dur pour
un mec de jouer au héros.

s'approchant du bureau sur lequel se trouvait l'ordinateur, il déplaça quelques objets en faisant
attention, tentant de trouver un indice lui indiquant où elle était partie. Allumant l'ordinateur, il jura
doucement lorsqu'il vit qu'il était protégé par un mot de passe.

"Merde," marmonna-t-il et il commença à se détourner lorsqu'il vit quelque chose encore posé
sur le plateau de l'imprimante. Tendant la main pour s'en saisir, il vit alors qu'il s'agissait d'un correctif
pour un itinéraire aérien et son regard s'illumina… New York. Elle avait annulé un vol et en avait
réservé un autre.

"Ainsi, tu es partie un jour plus tôt que prévu," dit Nick et brièvement il joua avec l'idée de
sauter dans le premier avion en partance pour New York mais changea rapidement d'avis. Il n'avait
même pas connaissance du lieu où elle s'était rendue un fois arrivée là-bas.

Nick repose l'itinéraire là où il l'avait trouvé et s'appuya contre le bras du canapé derrière lui.
Cela l'ennuyait tout de même que ces vampires se soient trouvés là en train d'espionner cet endroit
et il se demanda si il ne devrait pas rester dans les parages jusqu'à la date présumée de son retour. Il
joua avec l'idée en essayant de se trouver une raison valable pour rester.

La boutique était plutôt hors de danger pendant la journée, mais ce ne serait pas du luxe de
lui tenir compagnie la nuit. Le vol retour de Gypsy n'était pas avant le lendemain soir et son système
de sécurité à l'étage ne valait pas un clou, selon lui… bien qu'en bas ce soit une autre histoire, c'était
aussi sécurisé que possible.
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Nick leva un sourcil ténébreux… C'était décidé, il allait y passer la nuit et surveiller l'endroit.
Son regard glissa vers l'arrière de la pièce qui était séparé du reste de l'immense abri anti-bombe.
IL y a avait d’innombrables rangées de perles cristallines pendantes formant un mur. Le regard de
Nick se fit plus aigu pour voir à travers les fines lignes jusque dans la chambre à coucher et la salle
de bain de Gypsy.

Traversant volontairement le mur de perles, il se dirigea vers la salle de bain et retira son blouson
et son tee-shirt. Les lâchant au sol en une nette pile, il lava ses mains ensanglantées et ramassa le
tee-shirt pour l'examiner. Il n'y avait pas de traces de sang dessus mais il y en avait un peu au bout
des manches du blouson.

Ouvrant de nouveau le robinet d'eau froide, il utilisa la savonnette pour nettoyer ce qu'il pouvait
avant de l'essorer et de l'étendre sur la barre de la douche. Il baissa les yeux vers la baignoire et sourit
en en constatant la taille.

Sa Gypsy avait un bassin de jardin assez grand pour que quatre personnes s'y asseyent
confortablement. Des images d'elle en train de prendre un bain toute seule le firent soupirer et il
s'inséra mentalement dans l'image, bien entendu.

Secouant la tête, il pénétra dans la chambre pour jeter un œil et leva les sourcils à la vue du
grand lit King size de Californie. C'était une évidence, Gypsy aimait les grandes choses et il sourit
alors qu'une pensée malicieuses lui traversait l'esprit comme un rouleau compresseur. Allant jusqu'au
pied du lit, il étendit les bras latéralement et se laissa tomber face contre la douceur.

 
*****

 
Warren traversa la première partie du club et secoua la poussière tombée du mur dans sa

chevelure. C'était une phase, la construction de la nouvelle extension, mais à la vitesse ou les choses
allaient, elle serait prête juste à temps pour leur bal masqué d'Halloween. Il venait d'entrer dans sa
salle de bain pour y prendre une douche lorsque son téléphone portable se mit à biper.

Prenant l'appareil dans sa main, Warren fronça les sourcils lorsqu'il lut le message texte en
provenance de Kat. Secouant la tête avec un grand soupir, il ferma l'eau et se dirigea vers la salle
principale du Moon Dance. Au moins, il ne n'était pas déjà sous la douche lorsque le message était
arrivé… Ce n'était pas tous les jours que Kat lui envoyait un appel au secours.

Lorsqu'il émergea par la porte latérale, Warren tortilla un de ses sourcils en voyant l'état dans
lequel se trouvait Devon. Son frère était sous sa forme de jaguar, les yeux fermés, les paupières
fortement serrées et il semblait dans une très grande souffrance. Kat était debout au dessus de lui, les
mains sur les hanches en train de lui faire ce qui ressemblait à un sermon.

L'expression sérieuse de son visage informa Warren de la gravité de la situation. Il regarda vers
Quinn qui de toute évidence trouvait la situation très divertissante… si le sourire du couguar comptait
comme un indice.

"Tu dois prêter attention à ce que t'a dit Kriss," déclara Kat. "Sinon, tu vas être comme ça
pendant un moment et je n'aurais aucune compassion pour toi."

Elle croisa les bras sur sa poitrine, exaspérée par son frère. Trevor avait été absent au moins
vingt minutes et son crétin de frère ne pouvait toujours pas se mettre debout. Elle se mit à douter de
la capacité de Trevor à s'éloigner sans histoire. Elle était certaine que Trevor se sentait exactement
comme Devon… mais savait qu'il ne se promènerait pas si il était en proie à de mauvaise pensées
au sujet de Devon.

Elle lança un regard courroucé à Devon lorsqu'il gronda dans sa direction,"T'as pas intérêt à
me grogner dessus. Au moins, Trevor avait l'air d'être assez malin pour arrêter de penser ainsi."

"Pourquoi Devon est-il au sol ?" Demanda Warren alors qu'il traversait la pièce.
Quinn sourit depuis son siège près du bar. "Apparemment, Envy serait enceinte et attendrait

un enfant de Trevor et Devon veut le tuer pour cela."
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Warren fit une grimace à l'intention de Quinn car rien de ce qu'il venait de dire n'expliquait
pourquoi Devon se trouvait sur le parquet en train de se tordre de douleur.

"Elle était déjà enceinte mais elle l'ignorait quand elle s'est accouplée avec Devon," Kat regarda
Quinn d'un œil mauvais car il faisait exprès de rester vague. "Aucun d'entre eux ne le savait jusqu'à
ce qu'Envy ne perde connaissance et que Mme Tully ne lui fasse des examens pour être certaine. A
présent, parce qu'il s'agit de l'enfant de Trevor, Devon veut le tuer.

Warren pressa ses paupières ensemble et pinça l'arrête de son nez. Si cela expliquait certaines
choses… cela ne répondait toujours pas à sa question initiale. Il poussa un soupir et décida de se
répéter. "Pourquoi Devon est-il au sol ?"

"Il est par terre parce que Kane a jeté… un sort à Trevor et Devon." Kat leva les épaules car
elle ne savait pas quel autre mot employer. "Désormais, chaque fois que l'un voudra attaquer l'autre,
de Devon ou de Trevor, si il pense seulement à faire du mal à l'autre… ils seront réduits à ça." Elle
déploya les mains pour designer l'imbécile sur le sol.

Warren plissa le front, "Voyons voir si j'ai bien tout saisi. Devon est furieux car Envy est tombée
enceinte avant de l'avoir rencontré et il veut tuer le père de son bébé… mais il ne le peut car Kane
a été assez malin pour lui jeter un sort de compulsion ?"

"Quinn haussa les épaules, "En gros c'est ça."
"Malin, ce mec," marmonna Warren puis il secoua la tête en se demandant pourquoi il n'avait

pas encore entendu parler de ça par Michael au lieu de l'apprendre de la bouche de Kat. Il s'appuya
contre le bar et regarda attentivement son frère pendant un moment.

La situation était plutôt cocasse, mais en même temps il ne pouvais comprendre la logique de
son frère dans cette situation. Il était évident que son frère n'avait pas les idées claires. Si Devon tuait
Trevor, qu'adviendrait-il du bébé d'Envy ? Sans compter qu'Envy lui en voudrait toujours pour ça....
pour avoir privé son enfant de la chance de connaître son véritable père. Cela plus que tout le reste
mit Warren en colère.

"Laissez-le, il se débrouillera." La voix de Warren était glaciale.
Kat grimaça, "Aïe, c'était un peu brutal, ça."
"Tu as dit qu'ils sont réduits à être dans cet état quand ils pensent à s’entre-tuer," répéta Warren

en agitant la main en direction de Devon. "La seule chose logique à faire serait d'arrêter de penser
à ce genre de choses. Nous ne pouvons forcer Devon à changer sa façon de penser. Si il aime sa
compagne, alors il arrêtera de se comporter comme un idiot."

Warren regarda Devon alors que ses oreilles s'aplatissaient sur sa tête et qu'un grondement
guère amical résonnait à travers la pièce. Un grondement de Warren vint y répondre, faisant taire le
premier et Devon baissa les yeux vers le sol avant de les refermer de nouveau.

Il n'y avait rien que Warren puisse faire pour le sauver cette fois. C'était une chose que Devon
devait apprendre par lui-même… Ou peut-être avait-il besoin de l'aide de son grand frère pour ça.

Lentement, un sourire diabolique se dessina sur le visage de Warren au moment ou une
potentielle solution au problème lui traversa l'esprit.

"Je connais cet air, Warren," déclara calmement Kat… désolée par avance pour Devon, "n'y
pense même pas."

Le sourire de de Quinn réapparut, "Faut-il que je commence à me déplacer uniquement muni
d'une caméra ?"

"Oui," répondit Warren.
"Non !" hurla Kat au même instant.
Warren se rapprocha de Devon, dominant sa silhouette de jaguar de toute sa hauteur. "Peu

importe que la semence de Trevor grandisse bien au fond du ventre d'Envy," il appuya sur le mot
"fond" exprès pour provoquer une réaction chez Devon… Cela fonctionna. "Si j'ai bien compris… Ils
ont couché ensemble de longs mois avant même que tu ne pose les yeux sur elle pour la première fois."

Devon cria et fut pris de soubresauts dans sa tentative d'échapper à la douleur.
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"Faire l'amour tout le temps," continua Warren et il se tapota le menton du bout des doigts d'un
air pensif. "Ouais, j'ai cru comprendre que le résultat peut être un bébé ou deux," il grimaça en se
demandant combien de temps il faudrait à Devon pour devenir insensible aux provocations.

La colère de Devon l'avait forcé à prendre sa forme de jaguar et à cause de cela, son instinct
animal le poussait à vouloir attaquer le mâle qui tentait de lui ravir sa compagne.

La tête de Devon se tourna rapidement vers la porte et il lutta contre la douleur alors qu'il
commençait à se traîner vers elle.

"Et tu crois aller où comme ça ?" demanda Warren. Il attrapa Devon par les pattes arrière et
commença à le traîner sur le sol. "Trevor est venu dans ce club en pensant que tu étais un tueur…
T'essaies de lui prouver qu'il avait raison ? Et tu crois qu'il arriverait quoi si tu parvenais à tuer Trevor ?
Crois-tu qu'Envy te dirais merci et te sauterais dans les bras ?"

Devon se mit à grogner en direction de Kat alors qu'elle le traînait. Il enfonça ses griffes dans le
sol, laissant de longues égratignures sur le carrelage neuf. Kat regarda impuissante alors que Warren
traînait Devon en bas de l'escalier jusqu'à la piste de danse, son corps heurtant chaque marche.

Quinn plaça la main sur ses yeux et commença à rire mais s'arrêta brusquement lorsque Kat
lui asséna un coup à l'arrière du crâne.

"Quoi," demanda-t-il, incapable de dissimuler son sourire. "C'est une idée de génie. Lorsque
Warren en aura terminé avec lui, Devon sera complètement insensible à ce sujet.

Kat baissa les yeux vers les escaliers que Devon venait de descendre sur le dos. "Ne sous-estime
pas l'obstination de Devon," remarqua-t-elle. "Comment te sentirais-tu si j'étais enceinte d'un autre
là tout de suite ?"

Quinn repris ses esprits à cette dérangeante pensée, "Je ne saurais que trop de conseiller de dire
à Kane de réviser ses sorts… Il se pourrait qu'il en ai besoin et pas que d'un seul."

Kat écarquilla les yeux en signe de surprise face à la réaction de son compagnon puis poussa
un petit soupir. Et bien, au moins il avait arrêté de se moquer de Devon.
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Chapitre 2

 
Chad pénétra dans l'allée de l'immeuble où se trouvait l'appartement de Trevor et se gara à côté

d'Evey. Il éteignit le moteur et resta assis un moment en train de penser à tout ce qui s'était produit
au cours des deux dernières semaines. De sa sœur ou de lui, il ignorait qui était le plus perturbé là
tout de suite… Bon, très bien, pour cette fois Envy avait gagné. Pourtant, son expérience à lui n'avait
pas été facile non plus.

La simple pensée d'avoir été tué puis ramené à la vie par Kriss et Dean était atroce. Cela lui
donnait la chair de poule de savoir qu'il était censé être enterré quelque part dans un cimetière…
Terminé… fini… En un mot, il était terrifié. Pire, aucun des Déchus ne semblait au courant des
conséquences de leurs actions sur les évènements à venir.

Il était retourné au quartier général de PIT afin de récupérer son sac de sport et par chance il
avait trouvé Ren seul dans son bureau. Il avait saisit l'occasion de demander à nouveau à Ren si il n'y
avait pas quelque chose qu'il devrait savoir. Malheureusement, Ren qui savait tout ne semblait pas en
savoir plus que Kriss et Dean et ça tapait légèrement sur les nerfs de Chad.

Si ça continuait ainsi, il devrait certainement passer les prochaines semaines à marcher sur des
œufs afin de s'assurer que rien d'autre ne se produise… mais dans son domaine professionnel, ce
n'était jamais garanti.

Chad avait fini par ne pas en tenir compte et avait décidé de se comporter comme un simple
humain pour l'instant, comme si il ne venait pas de visiter l'enfer avec l'inconnu. La décision avait
véritablement retiré un poids de ses épaules.

"Salut Chad," la douce voix d'Evey s'adressait à lui.
Chad regarda par la fenêtre passager et sourit. "Hey, Evey?" Il sortit du véhicule et fit le tour

pour s'approcher de sa portière, du côté conducteur. Lorsqu'elle fit descendre sa vitre, il se pencha
contre la portière comme si il était vraiment en train de parler à quelqu'un, même si son regard était
fixé sur le tableau de bord illuminé; "Comment ça va ?"

"Lorsque tu es si belle, c'est difficile de ne pas se sentir bien," fut la réponse d'Evey et le sourire
de Chad s'accentua.

"Je ne peux pas contredire cette logique," déclara Chad en passant la main sur son toit.
"Trevor a laissé la clé de la porte d'entrée dans mon tableau de bord," elle ouvrit la portière

passager.
"C'est tout à toi."
Chad fit un pas en arrière lorsque la portière s'entrouvrit puis il se glissa dans le siège avant

afin d'ouvrir la boîte à gants. "Comment va Trevor ?"
Evey poussa un soupir, "J'ai bien peur que Trevor ne soit pas ici… Il a parlé d'aller

décompresser en allant foutre une volée à un sale mec."
Chad fronça les sourcils, c'était bien Trevor, ça, mais pourquoi n'avait-il pas emmené Evey ?
"Pourquoi n'es-tu pas avec lui ?" demanda-t-il, mettant des mots sur sa curiosité.
Il a dit qu'il avait besoin de tranquillité pendant quelques temps," répondit Evey. Il est fâché

car il craint que le conflit entre Devon et lui ne bouleverse Envy et ne lui fasse perdre le bébé."
Chad secoua la tête. "Je ne crois pas qu'on en arrivera là. Ils ont tous les deux la tête dure mais

ils ne feraient pas volontairement de mal à Envy."
"Il l'aime," dit Evey d'un ton presque triste.
Chad acquiesça, "Ouais, je sais."
"Alors au lieu de penser à Devon, il est parti passer ses nerfs sur quelque chose d'autre ?" Evey

voulait clarifier le mystère de la nature humaine. Plus elle en apprenait plus elle devenait curieuse.
"Pourquoi ne l'as-tu pas suivi ?" demanda Chad en éludant sa question. Il avait le sentiment de

savoir à qui allait le soutien d'Evey lorsqu'il était question des deux hommes.
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"Mes scanners peuvent uniquement le traquer lorsqu'il est sous sa forme humaine. Trevor le
sait et il voulait me semer. Avant de partir, il s'est transformé en hibou et s'est envolé," expliqua Evey.

Chad retira la clé de l'appartement de la boîte à gants et retourna à sa voiture pour y prendre
son sac de sport. S'appuyant contre sa voiture, il contempla Evey, il l'aimait de plus en plus à chaque
fois qu'il avait contact avec cette voiture. "Je suppose qu'il n'y a pas grand chose que nous puissions
y faire alors ?"

Evey poussa un soupire, "Je suppose que non."
Chad demeura debout là pendant un moment et il s'imprégna de l'apparence poussiéreuse du

corps d'Evey et sourit. "Ça te plairait un bon bain et de te faire cirer ?"
Evey commença à ronronner et Chad hocha la tête, "Un bain Sexton en préparation… Aussitôt

que je serais changé."
"Chad," appela Evey alors qu'il s'approchait de la porte.
Chad regarda par dessus son épaule, "Oui ?"
"Ne mets pas de tee-shirt," ronronna Evey.
"Ah, tu veut le Spécial Sexy Sexton, toi ?" Chad sembla y réfléchir puis il adressa un clin d’œil

à la jolie voiture. "Je pense qu'on peut arranger ça."
Evey continua de ronronner.

 
*****

 
Envy pénétra dans l'appartement penthouse de Kriss et se laissa immédiatement tomber dans

le confort familier du canapé. Devon lui manquait déjà.... Chad lui manquait… et chaque fois qu'elle
commençait seulement à penser à Trevor elle avait envie de pleurer. La seule raison pour laquelle elle
n'était pas en train de pleurer était le bébé… Il avait un effet apaisant sur elle. Si on prenait tout ça
en compte, honnêtement, elle commençait à se sentir un peu engourdie.

Dean regarda Kriss d'un air étrange mais Kriss secoua la tête, indiquant silencieusement à Dean
qu'il lui expliquerait tout plus tard.

"C'est un bordel de première catégorie," déclara Envy doucement et elle attrapa un des coussins
pour le serrer contre elle.

Kriss soupira, "Ce n'est absolument pas de ta faute tout ce qui arrive, Envy. Devon va seulement
devoir se mettre ça dans ça dans sa petite tête, il ne peut pas attaquer le père de ton bébé comme
ça sans raison."

Envy enfonça le menton dans le coussin et le serra un peu plus fort. "Il… il a promis de ne
pas attaquer Trevor."

"Quand ?" demanda Kriss, curieux de savoir pourquoi une telle promesse avait seulement été
faite.

"Après notre retour de vacances avec Tabby et toi… Ils se sont battus dans la cour de Chad.
Après ça, je lui ai fait promettre de ne pas provoquer quoi que ce soit avec Trevor parce que je ne
voulais voir aucun d'entre eux blessé." Elle se mordit la lèvre inférieure, ressentant un poids sur la
poitrine. Ils ne s'étaient pas blessés mutuellement mais elle était presque sûre qu'elle leur avait fait
assez de mal à tous les deux pour compenser.

Dean fronça les sourcils. "Peut-être devrais-tu rappeler à ton petit chat cette promesse."
"Dean," prévint Kriss.
"Quoi ?" demanda Dean doucement. "Si Santos aime la fille alors il devrait le prouver en tenant

parole."
Envy expira bruyamment, "Dean a raison, Kriss."
"Raison ou pas, je ne crois pas que ce soit le moment approprié pour dire ce genre de choses,"

râla Kriss.
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"Si ce n'est maintenant, alors quand ? Je dois commencer à penser à ce petit être," dit Envy
calmement. "Je ne crois pas que le club soit un bon endroit pour élever un enfant. Je veux dire, ça a
fonctionné pour Devon et sa famille… mais je ne veux pas élever mon petit garçon dans une boîte
de nuit."

"Bien sûr que non," renchérit Kriss "Mais tu veux faire quoi, ré-emménager avec Chad ?"
Envy balança la tête d'avant en arrière. "Oh, purée, non. Chad a bien assez à faire. La dernière

chose dont il ait besoin c'est de gérer mes problèmes. De plus… il vit déjà avec le père de l'enfant.
Non, je crois que jusqu'à ce que tout ce soit calmé, je vais juste devoir faire semblant d'être un parent
isolé."

"Un autre appartement peut-être ?" proposa Dean avant que Kriss ne puisse avoir l'idée stupide
de lui proposer de rester avec eux… de façon permanente.

Envy haussa les épaule, "C'est une idée, mais j'avais toujours espéré que j'aurais mon chez moi
lorsque je serais décidée à avoir des enfants."

L'expression de Kriss s'illumina immédiatement, "La chasse au logement !"
Son enthousiasme fit sursauter Envy, lui faisant relever brusquement la tête alors qu'elle clignait

des yeux telle une chouette en le regardant. "Chasse au logement ?"
"Bien sûr," déclara Kriss. "Tu ne souhaites pas habiter au club lorsque ton enfant viendra au

monde, pas vrai ? Trouver une maison et la remplir de meubles et de trucs pour bébé ce sera parfait
pour t'empêcher de trop penser."

"Mais où vais-je trouver l'argent pour une nouvelle maison ?" demanda Envy. "Je gagne bien
ma vie en travaillant au Moon Dance… mais pas à ce point."

Kriss lui adressa un sourire rassurant et lui prit gentiment la main, "Chérie… ça doit être le
dernier de tes soucis. Je t'aiderais à avoir la maison de tes rêves si c'est ce que tu veux… et tu n'as
pas intérêt à m'emmerder à ce sujet. C'est mon filleul que tu portes."

Au grand amusement d'Envy, il fit de nouveau un geste vers son bas-ventre. Elle se laissa aller
à sourire tout en secouant la tête. "Je ne peux pas te faire ça, Kriss… et tu n'as pas autant d'argent…
n'est-ce pas ? Je veux dire… Je travaille au bar et toi tu fais du strip-tease à temps partiel."

"L'unique raison pour laquelle je me fatigue à m'effeuiller est que c'est amusant. J'ai un compte
d’épargne, des actions et obligations et quelques autres choses dont je ne me rappelle pas le nom,"
déclara Kriss d'un ton presque clownesque. "Je ne sais plus vraiment… mais le mec à la banque
n'arrête pas de me dire que je suis son milliardaire préféré."

"T'es vraiment trop bête," répondit Envy en gloussant et en lui jetant le coussin à la tête.
"Aouw," Kriss se figea lorsque le coussin le frappa en pleine face.
Dean dissimula son sourire, conscient du fait que c'était exactement ce dont Kriss avait besoin…

de s'occuper de quelqu'un, même pour un court instant. Ils n'étaient doués ni l'un ni l'autre pour
choisir leurs bonnes actions, à ce qu'il semblait.

Il fit abstraction de la dispute enjouée de ses colocataires et baissa les yeux vers l'implacable
ville visible depuis l'immense baie vitrée de l'appartement. Il était évident que Kriss allait être occupé
pendant un certain temps avec Envy et à la fin… Envy aurait la sécurité dont son bébé et elle avait
besoin. C'était l'occasion parfaite pour lui une fois de plus, de pourchasser l'hybride Déchu qui avait
été piégé avec Misery.

Dean l'avait trouvé totalement par accident et depuis lors, il avait en silence gardé un œil discret
sur lui à distance. Après quelques jours de surveillance, Dean avait commencé à lui laisser de petites
choses comme un vêtement propre, des couvertures, et à l'occasion quelque chose de comestible sorti
tout droit de la sandwicherie du coin. La nourriture n'était pas consommée à chaque fois mais… la
nourriture humaine n'était pas une nécessité.

Ils pouvaient vivre avec ou sans. Les vêtements et couvertures disparaissaient à chaque fois,
pourtant.
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Jusque là, l'hybride n'avait montré aucune tendance démoniaque et évitait les autres démons
comme la peste. C'était un bon indicateur de l'état mental de l'hybride… mais les choses avaient
tendance à évoluer si de telles créatures étaient abandonnées à leur sort trop longtemps.

De ce que Dean avait pu observer, l'hybride était plus Déchu que démon et il aurait parié ses
propres milliards qu'il pourrait parvenir à gagner la confiance de l'hybride avec un peu plus de temps.
Si ça arrivait, alors peut-être pourrait-il le sauver de l'étrangeté de ce monde dans lequel il avait
soudain été lâché.

Il ferma les yeux et se rappela les larmes de l'homme alors qu'il venait de surgir du mur de la
caverne et qu'il s'enfuyait dans la nuit. Cela avait été l'indéniable indice qu'il ne s'agissait pas d'un
démon… les démons ne pleurent pas.

"Je sors un moment," déclara soudain Dean et il se dirigea vers la porte.
"Ramène du sirop au chocolat pendant que tu y es," héla Kriss avant que Dean n'atteigne la

porte.
Dean marqua une pause puis jeta un regard en arrière dans sa direction, "du sirop au chocolat ?

Pourquoi diable en veux tu ?"
"Lait au chocolat," dirent Kriss et Envy en chœur.
Dean secoua la tête et sortit de l'appartement terrasse, refermant la porte sur des gloussements

amusés.
Après que la porte se soit refermée, Envy leva les yeux vers Kriss. "Je n'ai ramené aucun

vêtement avec moi et je commence à avoir sommeil. La journée a été longue… et la nuit aussi. Tu
as quelque chose à me passer que je me change ?"

Kriss hocha la tête, "Dans la deuxième chambre." Il indiqua une porte fermée puis fit un clin
d’œil à Envy. "C'est là que je dors lorsque je suis en guerre contre Dean. Dans la commode il y a
certains de mes tee-shirts les plus grands et quelques caleçons… Fais comme chez toi."

"vous vous disputez souvent ?" demanda Envy d'un ton inquiet, désireuse de ne pas être celle
qui allait monopoliser le refuge de Kriss.

"Seulement lorsqu'il se comporte comme un con," dit Kriss avec un sourire narquois avant de
courber le pouce en direction d'une autre porte close. "Là c'est sa deuxième chambre pour les soirs
ou je le jette dehors."

Envy ne put s'empêcher de rigoler. "T'es barge… Tu sais ça ?"
"L'ambition suprême de mon existence," soupira Kriss d'un ton joueur puis il se dirigea vers

la cuisine. Il devait faire une nouvelle liste de courses avant que ses envies et celles d'Envy ne
commencent à se manifester. Il s'arrêta à mi-chemin et se tourna vers la porte d'entrée. Laisse tomber
la liste… Il voulait des conserves vinaigrées là tout de suite. "Je vais aller dévaliser l'épicerie… Ne
m'attends pas."

Envy attendit qu'il soit parti avant de se lever lentement du canapé pour aller voir sa chambre.
Refermant la porte derrière elle, elle ouvrit la commode et gloussa en voyant certains des tee-shirts
qu'il avait là. Il y en avait qui étaient choux avec des petits d'animaux dessus, certains avaient des
phrases drôles dessus et d'autres étaient simplement d'une couleur unie. Prenant un simple tee-shirt
noir et un caleçon Bob l’Éponge, elle les posa sur le lit et leva son propre tee-shirt par dessus sa
tête. Son reflet dans le miroir attira son attention et elle caressa la douce peau de son petit ventre.
Elle inclina la tête en essayant de s'imaginer le ventre rempli de cet enfant et se mit de profil afin
d'examiner la ligne concave de son ventre.

"Je me demande comment tu vas être," dit-elle à son bébé à naître? "Seras-tu comme moi,
insoumis à la tête dure… ou seras-tu comme lui, malin à la tête dure ? J'espère que je ferais une
bonne mère et je sais que Trevor sera un bon père."

Envy sourit à son reflet, se représentant la petite âme nichée là. "Tu es déjà béni… Le sais-tu ?
Tu vas avoir tant d'oncles et de parrains, marraines pour te protéger que je te parierai que même la
tranche d'une feuille de papier ne pourras te blesser."
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Elle perçut un mouvement dans le reflet du miroir et fit volte-face pour voir de quoi il s'agissait.
Se rapprochant de la fenêtre du balcon, elle repoussa les rideaux sur les côtés et fut saisie par la
présence d'une belle chouette blanche assise sur la rampe en train de la regarder de ses sombres yeux
profonds.

La chouette inclina la tête comme pour tenter de déterminer ce qu'elle était avant de détourner
la tête dans l'autre direction. Envy n'en avait jamais vu de si près auparavant et elle craignait que la
chouette ne disparaisse si elle détournait le regard.

La chouette retourna une fois de plus la tête vers elle avant de tourner le dos et de s'élancer
depuis la rampe. Ses ailes étendues se saisissaient du courant d'air et elle vola par dessus la ville vers
la Forêt Nationale d'Angeles.

Envy se rappela avoir lu quelque part que les chouettes étaient un signe de sagesse et elle espéra
que c'était un signe indiquant qu'elle était en train de faire la chose juste.

 
*****

 
Aurora agrippa sa petite épée un peu plus fort et leva de nouveau les yeux vers le flanc de

l'immeuble à la recherche d'un signe quelconque de Samuel. Elle n'arrivait pas à croire qu'elle ait pu
se montrer suffisamment négligente pour que Samuel parvienne à la prendre par surprise de la sorte.
Ce n'était que par chance qu'elle avait réussi à quitter le toit du gratte-ciel indemne.

En tombant, elle s'était résignée au fait qu'elle allait vraiment se faire mal mais elle reçu l'aide
inattendue d'un sauveur étrange. Sur ce gratte-ciel en particulier, se trouvaient des statues d'aigles
dépassant des murs. Elle était parvenue à s'accrocher à l'une d'entre elle à mi-parcours et s'était
balancée afin de se retrouver plaquée dessous, dissimulée au regard de Samuel lorsqu'il avait regardé
en bas depuis le toit.

Elle avait tenu pendant un laps de temps qui lui avait semblé une éternité lorsque la perception
de son aura commença à s'estomper. Après qu'elle fut assurée du départ de Samuel, elle se hissa et
rampa sur la tête de l'aigle.

Fatiguée et essoufflée, Aurora s'appuya contre le mur de l'immeuble afin de se reposer quelques
instants. Il lui fallu quelques minutes pour reprendre son souffle mais toute évasion de cette obsession
que nourrissait Samuel à son égard était plus que bienvenue. Elle savait exactement pourquoi il la
poursuivait sans cesse… le désir, pur et simple.

Elle ne pouvait nier le fait que Samuel soit désirable mais c'était bien l'attrait des démons les
plus puissants. Ils étaient beaux à regarder jusqu'à ce soit révélé la nature de ce qu'il y a sous la
surface.Samuel était encore plus beau que la plupart des démons, mais de plus d'une façon, il était
bien plus sombre qu'eux à l'intérieur.

Elle l'avait évité autant qu'elle avait pu et il semblait qu'elle était enfin parvenue à le semer de
nouveau… du moins pour l'instant. Se trouver à proximité lui donnait la nausée et Aurora ignorait
pendant combien de temps encore elle pourrait continuer à lutter contre lui avant de céder et de se
laisser happer par la routine de ce qu'elle connaissait.

Elle le haïssait mais en même temps elle avait presque envie de ce qu'il avait à lui offrir… ce
qu'elle avait accepté après avoir passé tant de temps avec lui. Être seule était excitant… mais c'était
presque autant effrayant qu'excitant.

Elle ressentait quelque chose pour Samuel… avait à l'occasion tiré du plaisir de son corps et
pendant de brefs instants avait même apprécié sa compagnie. Dans l'autre dimension, elle lui avait
échappé bon nombre de fois uniquement pour finir par se retrouvée acculée par des démons qui
n'étaient pas à sa solde. Elle s'était retrouvée à ça d'être tuée et une minuscule part d'elle-même avait
accueilli avec soulagement l'idée d'une libération… quelque soit la façon d'y accéder.

Samuel s'était toujours montré juste à temps pour la sauver… avait joué le héros à plusieurs
reprises. Elle n'était pourtant pas dupe. Il ne l'avait pas secourue parce qu'il l'aimait et il l'avait toujours
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punie assez brutalement pour avoir fugué. Elle avait été son bien… sa propriété cible de sa cruauté…
sa propriété à qui il faisait l'amour. A présent qu'elle avait retrouvé son arme, peut-être avait-elle une
chance de se défaire complètement de lui.

Baissant les yeux vers la lame dans sa main, Aurora soupira profondément. Elle avait découvert
l'arme quand elle était jeune. Elle avait été orpheline et pendant très longtemps elle avait cru que son
nom était Rat des rues. C'était un démon qui l'avait le premier appelée par son véritable nom… juste
avant de tenter de la tuer. Alors qu'elle était en train de se défendre, elle avait sentit la lame apparaître
simplement dans sa main… elle avait gagné ce combat.

Elle n'avait jamais pu savoir comment le démon avait su son nom mais au final cela n'avait
aucune réelle importance que ce soit ça son nom ou pas. C'était largement mieux que Rat des rues.

Après ça, la lame avait été sa protection jusqu'à ce qu'elle soit aspirée par la faille. Elle avait
passé les derniers millénaires dans un royaume contrôlé par les démons et sous l'autorité de Samuel.
L'arme n'était jamais plus apparue pour la sauver dans la faille… peu importait la gravité du danger
dans lequel elle s'était trouvée. Elle soupira en faisant le vœu d'avoir une personne à qui elle pourrait
en parler… à qui elle pourrait poser les questions nécessitant des réponses.

La lame se mit soudain à luire intensément alors qu'elle était une fois de plus absorbée par son
corps. Puisque la lame semblait croire qu'elle était en sécurité, alors elle l'était probablement. Aurora
ressentit le soulagement détendre ses muscles et décida qu'il était temps pour elle de descendre de
son perchoir avant que quelqu'un ne la voit.

Elle avait souhaité mourir lorsqu'elle était dans la faille mais elle avait une chance d'être libre
à présent… elle ne voulait plus mourir, alors faire un plongeon la tête la première depuis un gratte-
ciel n'était pas ce qu'elle aurait choisit.

Grimpant sur les ailes de l'aigle, elle regarda vers un balcon situé plusieurs étages plus bas et
évalua la distance. Aurora s'agrippa au rebord de l'aile et se balança en direction du balcon, savourant
la sensation d'être en chute libre. Se posant sans bruit en position accroupie, elle regarda à travers
la vitre et se figea.

Par l'espace entre les rideaux, elle perçut du mouvement et se pencha un peu plus pour mieux
voir. Elle resta bouche bée en voyant une femme dans une courte nuisette de soie sourire timidement
à un homme assis sur le canapé de l'autre côté de la pièce, lui faisant face. La femme laissa tomber
la soie de ses épaules, la laissant pendre sur ses bras… exposant le peu qui la couvrait en dessous.

Aurora déplaça son regard vers l'homme et vit son regard s'assombrir de passion. Il se leva,
ôta sa chemise, la balançant par dessus son épaule avant de se déplacer vers la femme tel un chat,
s'approchant lentement de sa proie. La femme sourit encore et laissa tomber la soie, cette fois jusqu'au
sol… exposant ce qu'elle avait à offrir.

L'homme se rapprocha et pris la femme dans ses bras. Ils s'embrassèrent passionnément avant
qu'il ne baisse la main pour la soulever. Ses longues jambes enroulées autour de sa taille, la femme
balança la tête en arrière, exposant sa gorge, lorsqu'il la déplaça légèrement.

La respiration d'Aurora se fit plus rapide lorsque les lèvres de l'homme fondirent sur la chair
offerte, provoquant des frissons chez sa partenaire. Il se détourna et parti vers une autre pièce,
refermant la porte derrière eux, l'empêchant ainsi d'en voir plus. Aurora sentit un petit sourire triste
effleurer ses lèvres et l'espace d'un instant elle aurait voulu être humaine.

Elle pivota sur elle même et s'appuya contre l'immeuble, se laissant lentement glisser le long
du mur jusqu'à ce qu'elle se retrouve assise, les genoux relevés devant elle.

Elle avait passé son enfance à dissimuler ce qu'elle était… à tenter de prétendre qu'elle était
humaine. Son unique désir avait toujours été d'être humaine. Si elle l'avait été, elle n'aurait pas subit
l'enfer aux mains de Samuel comme elle l'avait fait et elle aurait été libre d'aimer qui bon lui semblait.

C'était un garçonnet de son âge qui lui avait fait savoir ce qu'elle était véritablement. Son nom
était Skye. Aux yeux des humains, il ne semblait pas avoir plus de sept ans… comme elle, mais
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elle avait comprit qu’il n'en était rien. Il avait été son meilleur ami pendant longtemps et l'unique
compagnie digne de confiance.

Ils souriaient lorsque des humains les prenaient pour frère et sœur, ils avaient quasiment le
même aspect et selon les critères esthétiques humains, ils étaient beaux.

Skye lui avait raconté des histoires concernant les Déchus… et les démons que les démons
avaient créés par inadvertance. Il en savait quelque chose… il était une de ces créations mais cela
ne l'ennuyait pas. Il lui avait une fois dit qu'il aimait avoir l'apparence d'un Déchu car c'était mieux
d'être ange que d'être démon. Il l'avait également mise en garde contre les craintes des humains et lui
avait expliqué qu'ils la tueraient si jamais ils découvraient ce qu'elle était en réalité.

Pendant des années, Skye et elle étaient restés ensemble, se déplaçant de village en village au
bout de quelques années afin que les humains ne s'étonnent pas de ne pas les voir grandir comme
des enfants normaux.

Elle se souvenait encore de la dernière fois qu'elle avait vu Skye. Il lui avait sourit avant de
pénétrer dans la forêt en compagnie de plusieurs hommes du village qui l'emmenaient faire une quête
visionnaire initiatique.

C'était le jour de l'arrivée des démons… une telle multitude de démons. La terre trembla à leur
arrivée, il décimèrent tout sur leur passage. Le sol sous leurs pieds s'ouvrit et s'enfonça avant qu'une
grande fissure ne trace sa route à travers le centre de la place du village.

Aurora ne put rien faire à part rester là, debout, et regarder avec terreur ce qui était en train de
se produire. Un démon rugit et se précipita vers elle et elle trébucha en arrière alors même que trois
hommes se ruaient entre elle et le démon… ce fut la dernière fois qu'elle le voyait; D'autres humains
étaient en train de tomber à l'intérieur avec elle, hurlant pendant toute la durée de la chute et elle
compris soudain qu'elle était tombée dans une grande fissure. Ses ailes, une simple ombre fumeuse
à l’œil nu, apparurent et elle tenta de remonter vers la surface mais une force inexplicable continuait
de l'attirer ver le bas… loin du foyer que Skye et elle avaient choisit/

Avant que ne cessent les cris, la totalité des habitants du village avait été envoyée dans la faille....
piège pour humains et démons sans distinction. Elle ferma les yeux pour tenter de faire barrage au
souvenir de ce qu'il était advenu de ces humains et concentra ses pensées de nouveau sur Skye. Elle
était heureuse qu'il soit partit pour faire sa quête visionnaire… heureuse qu'il n'aie rien pu voir de tout
ça. L'unique espoir qu'il lui restait désormais était qu'il était vivant quelque part, en train de profiter
à fond de tout ce que la vie avait à offrir.

S'efforçant de revenir à ses ennuis présents, Aurora se pencha vers la vitre pour constater que
le coupe humain n'était pas encore ressortit de la pièce du fond.

Levant la main vers la vitre, elle soupira lorsque la porte s'ouvrit sans difficulté et qu'elle put
se glisser à l'intérieur, courant sans bruit sur la moquette jusqu'au couloir.

Une fois parvenue au niveau de la rue, elle s'assura de demeurer dans des zones bien éclairées
juste au cas où Samuel réapparaisse pour une autre confrontation… un combat qu'elle n'était pas
certaine de pouvoir continuer à gagner. Elle n'avait pas vraiment gardé le compte des lieux où elle
était passée ni du temps qu'elle avait passé à marcher… tout ce qu'elle voulait c'était une nuit de
paix… de repos.

Quand avait-elle vraiment pu dormir sans peur d'être abordée pour ce qu'elle était pour la
dernière fois ? Ça datait d'avant le jour où elle avait été entraînée dans la fosse. Et l'unique instant
de bonheur qu'elle avait connu depuis sa sortie de la faille avait été avec un homme dans le tunnel du
métro. Elle porta la main au collier qu'elle portait encore et fut prise entre la mélancolie et l'excitation
des instant volés de béatitude. C'était un souvenir, quelque chose qu'elle garderait à cause de lui car
elle savait qu'elle ne le reverrait plus jamais.

Aurora leva brusquement les yeux vers la clôture à côté de laquelle elle était en train de marcher
et elle regarda autour d'elle, rangeant le collier à l'intérieur de son haut. Pour la première fois depuis
qu'elle était sortie de la faille, elle ne percevait la présence d'aucun démon auprès d'elle. Enveloppant
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de ses doigts le métal de la haute clôture grillagée, elle porta le regard de l'autre côté du parking au
milieu duquel se dressait un immense bâtiment.

Elle ne savait pas déchiffrer les mots inscrits en lettres rouges lumineuses en travers de la façade,
tout en haut. En raison de l'absence notable de démons dans le quartier, elle décida de faire comme
si il était écrit Sanctuaire et sourit. En l'espace de quelques instant, elle avait escaladé la clôture et
avait atteint le toit de l'immeuble.

Se déplaçant sans bruit, par habitude, elle se recroquevilla contre l'unique porte menant à
l'intérieur car il y avait un petit auvent qui pourrait empêcher le soleil de la réveiller trop tôt. Un
autre sourire se dessina sur son visage car elle se sentait en sécurité ici… un lieu où elle pourrait
enfin se reposer.

Elle s'allongea les yeux fermés et déploya ses sens pour mesurer les frontières de l'endroit. Elle
ignorait comment et comment mais elle avait le sentiment de se trouver sur une île au cœur d'un océan
de démons et ils n'avaient pas le pouvoir de sortir de l'eau pour se saisir d'elle.

Ouvrant les yeux, elle prit une profonde inspiration lorsqu'elle put véritablement percevoir les
énergies démoniaques aux alentours du périmètre de la barrière.

Aurora ressentit leur rage et leur frustration alors qu'ils tentaient de se frayer un passage et ne
put s'empêcher de sourire… Ils ne l'attraperaient pas cette nuit.
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Chapitre 3

 
Dire de Skye qu'il était dans la confusion était en deçà de la vérité. Il était étrangement passé

d'une prison à une autre, sans l'avoir compris avant qu'il ne soit trop tard. Lorsqu'il avait été libéré
de façon inattendue du piège qui les avait retenus Misery et lui prisonniers ensemble, il avait suivi
le démon-femelle en sachant qu'elle avait l'intention de libérer les démons qui avaient été entraînés
dans la faille.

Une grande part de lui espérait en vérité que Misery réussisse, mais pas pour les raisons qu'on
pourrait croire. Le seul fait qu'il soit un démon ne signifiait pas qu'il aimait les siens.

Pendant des siècles, il s'était accroché à l'espoir qu'Aurora soit encore en vie, lé, quelque part
et qu'elle était en train de tenter de retrouver le chemin de ce monde. Cependant, lorsqu'il avait vu
ce qui avait émergé en rampant de la faille ouverte par Misery, ses espoirs s'étaient effondrés et il
était encore en était de choc , en train de tenter de faire son deuil. Il n'y avait pas moyen qu'Aurora
ait pu survivre parmi tous ces monstres.

Il avait été piégé avec un seul démon… Misery… et il avait malgré tout été encore capable de
percevoir le monde extérieur. Se trouver si proche de la liberté lui avait donné l'espoir dont il avait eu
besoin pour garder sa tête. Mais Aurora… Elle avait été piégée dans un autre monde avec un nombre
incalculable de démons, beaucoup d'entre eux, des maîtres.

Aurora avait été une innocente, blanche et pure. Mais les démons l'auront perçue comme une
ennemie… La même ennemie qui les avait pourchassés, persécutés et piégés?

A présent, la ville était pleine de démons et Skye avait été forcé de se fondre dans la masse
et de disparaître au cœur de la populace humaine. Tout comme une multitude de démons, il avait
également vu une petite armée de chasseurs de démons qui faisait disparaître les démons un à la
fois… En général, juste après qu'ils aient établi un territoire. Il y avait beaucoup d'autres démons qui
avaient déjà fait connaître leurs prétentions et qui tentaient de faire profil bas, essayant de se fondre
dans la population de la même manière que lui.

Se mêler aux humains était une chose que Skye avait appris à faire très tôt dans sa vie et il avait
partagé cette compétence avec Aurora.

Lorsqu'il l'avait rencontrée pour la première fois, il avait su qu'ils auraient besoin de la
protection l'un de l'autre.

Alors que les démons le confondaient souvent avec un Déchu, il n'y avait aucun doute
concernant Aurora et ce qu'elle était… il aurait fallu qu'elle sache se débarrasser de son véritable
héritage.

Son cœur était à ses pieds lorsqu'il était revenu de sa quête visionnaire pour trouver le ville et
presque tout le monde disparus. L’espèce humaine avait déjà connu la guerre… C'était une espèce
résiliente s'il en était. Il y avait eu quelques survivants qui avaient fui le massacre pour aller se cacher
dans la forêt et c'était grâce à eux qu'il avait su ce qui s'était produit.

Les villageois s'étaient écrié que les démons étaient apparus parmi eux pour dévorer leurs
âmes… puis que les dieux étaient descendus du ciel pour détruire les montres… Les sauvant en dépit
des nombreuses pertes liées à la soudaine bataille. Alors même qu'ils pleuraient leurs morts… Ils
étaient reconnaissants aux dieux de les avoir sauvés.

Avec la destruction totale du village, les autres guerriers du village et lui-même avaient
rassemblé les survivants et s'étaient déplacés jusqu'à un autre village. Ce n'était qu'au cours de la
seconde nuit à dormir à la belle étoile que Skye avait remarqué un inconnu parmi eux… une petite
fille. Personne n'avait remis en cause la légitimité de sa présence, pensant qu'elle était une réfugiée
venue d'un autre village tombé à la suite du massacre… Elle se faisait appeler Misery.

Le troisième soir, Misery l'avait pris à part et lui avait raconté avec des détails explicites ce
qui était véritablement arrivé à son village et lui avait dit que les Déchus en étaient responsables. La
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chose qui perturbait le plus Skye était qu'elle puisse savoir qu'il n'était pas humain… Il importait peu
qu'il contienne son pouvoir.Elle prétendait que c'était sa tristesse qui l'avait trahi.

Le temps qu'ils arrivent au campement suivant, Skye avait développé une crainte constante que
Misery ne dévoile aux humains ce qu'il était réellement et c'était cette même crainte qui le faisait taire.

Pendant les semaines suivantes, Misery avait maintenu les villageois dans un était de constante
terreur en leur jouant des tours. Tard la nuit, elle se déplaçait dans le village sous sa forme
décomposée… provoquant des mouvements de panique en surprenant ceux qui avaient le malheur
de se trouver dehors. Certains d'entre eux parvenaient à se mettre en sûreté mais les autres n'avaient
pas autant de chance.

La goutte d'eau qui avait fait déborder le vase avait été lorsque trois guerriers qui avaient été
meilleurs amis durant leurs vies entières s'étaient entre tués dans un bain de sang inondant la place
du village.

Les villageois avaient finit par bloquer leurs portes la nuit, refusant de s'aventurer dehors
jusqu'à ce que le soleil soit haut dans le ciel. Il ne se passa pas longtemps avant qu'un inconnu ne
commence à se montrer au village, achetant des produits du marché. Skye le reconnu pour ce qu'il
était véritablement et commença à rester à part… se tenant à l'écart de tous les villageois et laissant
Misery à son sort.

Ce plan de survie échoua lorsque Misery commença à tambouriner à sa porte au milieu de la
nuit en exigeant qu'il la fasse entrer. Il ignorait la voix de l'enfant et se glissait hors de chez lui par
une sortie arrière. Skye savait que le démon femelle avait été découverte par l'étranger… un Déchu
qui avait entendu parler d'un démon dans le village.

Malheureusement, Misery l'avait suivi et avait finit par mener le Déchu jusqu'à lui. Skye était
allé trouver refuge dans une caverne et s'y dissimula en espérant par dessus tout que Misery ne le
trouve pas. Son cœur s'était serré lorsque Misery était entrée en courant dans la caverne pour se
cacher. Le Déchu avait dé y voir sa chance et avait placé une sorte de barrière autour de la caverne,
les piégeant pour toute l'éternité.

Skye chassait les souvenirs de ces siècles d'agonie dans la caverne et continua de marcher le
plus naturellement du monde à travers les rues de Los Angeles. Il n'avait rien de mieux à faire à
part errer dans le labyrinthe de grands immeubles et d'allées sombres. Il était tard, il faisait noir et la
plupart des humains étaient endormis, à part ceux qui vivaient vraiment la nuit.

Des démons passaient également les rues au peigne fin, cherchant voracement les humains qui
bêtement se croyaient dans leur élément dans l'obscurité.

Il était encore stupéfait par la taille de la ville, n'ayant jamais rien vu de semblable alors qu'il
avait erré sur la terre des siècles auparavant. Les humains dont il touchait l'esprit lui avaient prêté le
savoir dont il avait besoin pour comprendre ce qu'il était en train de voir. Jamais il n'avait cru la race
humaine capable de progresser jusqu'à un tel niveau. Avant son emprisonnement dans la caverne,
l'habitat humain n'avait rien été de plus que de petites huttes de boue et de paille, mais à présent ils
avaient des tours qui pénétraient les cieux.

Ce qui le frustrait le plus était que les histoires concernant l'invasion démoniaque avaient étés
reléguées au rang de légendes , de mythes et de folklore. Si les humains savaient seulement que leur
pire cauchemar était bien réel… la société s’effondrerait plus que certainement ou ils accuseraient le
gouvernement d'avoir conduit des expériences sur le patrimoine génétique humain.

Soudain, désireux de se mettre en sûreté, Skye scintilla à travers les rues, évitant les quelques
piétons entrant et sortant de son champs de vision tels des éclairs de lumière stroboscopique.

Il s’arrêta à l'entrée d'une allée ombragée et sonda du regard l'obscurité pendant un moment,
puis il regarda par dessus son épaule afin de s'assurer que nul ne pouvait le voir. Une fois qu'il fut
certain que la voie était libre, il y pénétra sans hésitation. Les immeubles s'élevaient haut autour de
lui, donnant l'illusion que l'obscurité était en train de l'engloutir. Cela lui avait pris du temps mais il
avait trouvé une cachette dans le sous-sol d'une immense bibliothèque au centre-ville.
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Son regard trouva aisément les barreaux protégeant le soupirail dans l'obscurité la plus totale.
S'accroupissant à coté, Skye jeta un œil pour s'assurer qu'aucun des employés de la bibliothèque
ne demeurait en service, en train de farfouiller partout comme ça avait été le cas pendant toute la
semaine.

Retirant sans bruit chaque barreau, il se laissa descendre lentement dans la profonde pièce
cimentée avant de se retourner et de glisser les barreaux à leur place. Il prit une profonde inspiration,
il serait en sécurité une nuit de plus. Se retournant vers la partie principale du sous-sol, il se faufila un
passage à travers les innombrables rangées d’étagères de livres qui abritaient des livres parmi les plus
anciens comme de rares exemplaires de premières éditions jusqu'à ce qu'il arrive à une zone salon
qui n'avait pas servi depuis Dieu seul sait quand.

Un vieux canapé occupait un espace similaire à une petite clairière au milieu des étagères, le
dossier était appuyé contre un mur sans fenêtre. Il y a avait encore des étagères hautes se dressant
autour avec des cartons ouverts pleins de livres ici et lé. Une unique lampe à long pied était posée au
sol à coté du canapé, Skye ne prit jamais la peine de l'allumer car la nyctalopie était un des avantage
lié à l'impureté de son sang.

Skye avait cherché refuge ici de nombreuses fois depuis sa fuite de la caverne et jusque lé il
n'avait pas été dérangé. même si il n'avait pas souvent besoin de repos… ce soir, Skye était épuisé.
Il avait fait plus d'une vaillante tentative de quitter la ville. Cependant, quelqu'un ou quelque chose
avait érigé une barrière tout autour, quelque soit la direction, rendant toute fuite impossible. Il savait
qu'il existait une échappatoire… Il lui suffisait de trouver la clé.

Il voulait se déchaîner sur Misery pour avoir causé tout ceci puisqu'au départ, tout était de sa
faute. Elle était un puissant démon avec une mentalité de gamine. Il était resté prisonnier dans cette
caverne avec elle pendant si longtemps que lorsqu'il avait enfin recouvré la liberté… il l'avait saisie à
bras le corps sans savoir que cette liberté était un leurre. Il n'était pas totalement ingrat, pourtant…
Au moins cette cage ci était plus grande et le décor était amélioré.

Misery s'en était tenue à son plan de libérer les démons dans ce monde mais il avait observé
certains d'entre eux tenter de partir eux-aussi. Ils avaient tous été libérés d'une prison ou d'une autre,
uniquement pour tomber dans une autre cage avec ce qui semblait être une impossibilité totale d'en
sortir. C'était presque comme si deux mondes étaient entrés en collision et avaient formé une bulle.

Skye se rapprocha du canapé avec l'intention de lire un livre qu'il avait pris au hasard sur une des
étagères. Le personnel de la bibliothèque l'avait sans le vouloir aidé à apprendre à lire, ce qui était bien
plus facile qu'il n'avait cru. Simplement, il avait touché leurs esprits pour obtenir des connaissances
et il pouvait désormais lire les livres les plus épais en quelques minutes.

Ses lèvres parfaites esquissèrent un sourire lorsqu'il se rendit compte qu'il lui fallait plus de
temps pour tourner les pages que pour lire les histoires. Si il pouvait aspirer la connaissance de l'esprit
des gens, pourquoi ne pas essayer de faire de même avec les livres ? Posant le livre sur la boite la plus
proche, Skye étendit la main au dessus et ferma les yeux.

Dean s'assit sur une étagère non loin, regardant l'hybride avec curiosité. La longue chevelure
pâle de l'homme se soulevait et flottait autour de lui comme si il était debout dans un léger courant
d'air montant. Il leva un sourcil sombre lorsque ce courant d'air s’illumina autour de lui, prenant une
teinte améthyste et que le corps de l'hybride se balança de manière détendue. C'était beau à regarder.

Skye prit une lente inspiration alors qu'il errait à travers les livres, pirate au large des mers un
instant et si amoureux d'une lointaine princesse qu'il pouvait savourer le goût de ses lèvres et sentir la
toile de ses sous-vêtements se tendre de désir pour elle l'instant d’après.Son attention fut rapidement
concentrée alors qu'il s'élevait dans le ciel sur le dos d'un dragon noir puis qu'il était tué par un sorcier
plus puissant qu'il ne l'était.

"Tu m'étonnes," râla Skye en reculant un peu pour s'éloigner de ce qui était visiblement la zone
dédiée aux œuvres de fiction.
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Avec un soupir, il allait s'asseoir et demeura perplexe en remarquant un autre ensemble de
vêtements et une paire de solides tennis noires.

Mais qui diable s'amusait à laisser des choses ici, dans le sous-sol ? Il savait que les employés
descendaient ici de temps à autre mais il s'assurait qu'aucun d'entre eux ne se rende compte qu'il
utilisait le canapé et les livres.

Skye se mit à jurer en silence lorsqu'il compris que son état d'épuisement lui avait fait négliger
l'autre présence à proximité. Il regarda partout comme un fou, tournant en rond, mais ne vit rien
sortant de l'ordinaire. Déglutissant, il s'approcha lentement des vêtements et tendit la main pour les
toucher, seulement pour vite la retirer, pris de soupçons.

Dean décida de demeurer invisible pour voir ce que ferait l'hybride. Il était nerveusement
instable, mais merde… être piégé avec Misery pendant quelques siècles aurait mené un saint à la
folie. Dean ne pouvait la supporter plus de quelques secondes et son niveau de patience était plutôt
grand… Du moins c'était ce qu'il croyait.

Il baissa les yeux vers la boîte de livres que l'hybride venait juste de scanner et manqua d'afficher
un sourire narquois en voyant le roman classique contant la vie du plus célèbre vampire sur le dessus
de la pile. Ah, l'ironie de la vie. Il posa à nouveau le regard sur l'hybride lorsqu'il s'écarta des présents.

"Qui êtes vous ?" demanda Skye, sentant se dresser le duvet sur sa nuque car il y avait un regard
posé sur lui. Il avait ressentit cette caresse auparavant…

C'était les yeux du Déchu qui le suivait depuis quelques temps.
"Dean" murmura Dean, s'assurant de ne pas le faire sursauter. Lorsque le silence sembla trop

durer, Dean devint perplexe, "A moins que tu ne souhaites être appelé Garçon… Il me faut ton nom."
"Que voulez-vous ?" demanda Skye d'un ton froid. Son regard bondissait dans toutes les

directions puisque la voix semblait venir de l'intérieur de sa tête et non d'un point extérieur précis.
"Seulement parler," Dean enfonça la tête dans les épaules bien que l'autre ne puisse le voir. Il

remonta ses pieds et se mit accroupi, percevant dans les yeux de l'hybride cette lueur propre à celui
qui hésite entre se battre ou fuir.

Skye serra les dents, il se méfiait de la voix sans visage. "C'est vraiment tout ce que vous
voulez ?"

"A moins que tu ne veuilles quelque chose de plus," La voix de Dean était séductrice alors qu'il
laissait son regard explorer le corps de l'autre homme sans gêne.

Pendant combien de temps ce Garçon était-il demeuré sans la caresse d'un autre ? Il était
presque entièrement de sang Déchu et un Déchu ne ressentait aucun lien sans contact physique…
C'était simplement ainsi qu'ils étaient faits. C'est pour cela qu'il avait empêché Kriss de trop toucher
Tabatha… pour cela que ça l'avait ennuyé de les voir pelotonnés ensemble dans le lit. Il se demanda
soudains si Kriss se montrerai jaloux si la situation était inversée.

"Pourquoi devrais-je vous croire ?" gronda Skye conscient qu'il ne s'agissait pas d'un jeu.
"Tu n'es pas obligé," déclara Dean, se rendant soudain compte qu'il lui faudrait y aller

franchement pour prendre le contrôle sur l'enfant sauvage. "Mais quel autre choix as-tu, vraiment ?
Soit je te tue avant que ta solitude ne grandisse et ne te pousse à te joindre aux autres démons…

ou…" il eu un sourire diabolique en anticipant la lutte avec excitation.
La peur de Skye se démultiplia en un instant. Il se rua sur une ouverture entre les étagères mais

il sentit une paire de bras puissants l'enserrer par l’arrière. La force contraignant son mouvement
expulsa l'air de ses poumons et lui souleva les pieds du sol. Il lutta dans cette étreinte sans prendre
la peine de tenter de reprendre son souffle.

Les bras le serrèrent un peu plus et il eu lutta bruyamment pour avoir de l'air alors que le corps
dur se pressait fort contre lui. Il eut soudain des visions éclairs de la dernière fois qu'il avait été aussi
proche de quelqu'un…
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Lorsqu'Aurora et lui s’enlaçaient la nuit pour se tenir chaud… lorsqu'ils se tenaient la main ou
se serraient pour un câlin dont ils avaient tous deux besoin. Il pouvait tout ressentir et ça l'effraya
encore plus.

"Ou… tu pourrais choisir de rejoindre les Déchus," murmura Dean au creux de son oreille.
"Les Déchus tuent les êtres comme moi," gronda Skye, se saisissant du bras autour de son torse

mais il était incapable de briser l'étreinte. "Ou vous nous jetez dans une caverne ou un trou quelque
part et vous nous oubliez," ragea-t-il alors que la tristesse et la colère entraient en collision en lui.

Dean poussa un soupir et secoua la tête. C'était dans ce genre de moments qu'il avait vraiment
envie de cogner certains de ses frères à coups de poing sur la tête pour leur négligence pendant les
guerres démoniaques.

"Si j'avais su que tu es dans ce trou avec ce monstre… je t'aurai sauvé !" grinça Dean, sincère
à chaque mot. "Je veux toujours te sauver."

Skye cessa de se débattre mais durcit ses muscles afin de se débarrasser du frisson qui tentait de
balayer son corps. Il tourna lentement la tête vers son ravisseur mais s'immobilisa lorsqu'il ressentit
la douce chaleur de la peau de la joue de l'autre homme pressée contre la sienne. Il ne put empêcher
la douleur de la solitude de lui monter aux yeux… au contact de ce Déchu il se rappela ce qu'il avait
perdu avec Aurora.

"Pourquoi ?" demanda Skye, perdu.
Dean effleura sa joue de la sienne, il sentit rouler une larme chaude entre l'hybride et lui, "Parce

que les démons ne pleurent pas… tu es un Déchu. même Misery pouvait le voir… ne le peux tu pas ?"
 

*****
 

Kane soupira et roula pour se mettre sur le dos. Il y avait quelque chose de pas net et il tourna
la tête pour jeter un œil à Tabatha… c'est alors qu'il l'entendit encore. Fronçant les sourcils en fixant
le plafond, il ferma les yeux et écouta attentivement. Tout d'abord, le son fut étouffé, comme si on
l'entendait à travers une montagne d'oreillers. Mais lentement, le martèlement devint régulier et fort.

Ses yeux d'améthyste s'ouvrir à nouveau brusquement lorsqu'il entendit le faible bruit d'un
battement de cœur dans le lointain.

Il arrangea soigneusement les couvertures autour de Tabatha et posa un baiser doux comme un
murmure sur son front avant de se glisser hors du confort de leur lit. Se glissant dans un pantalon
en cuir, il se fit un chemin à travers l'obscurité de l'immense club jusqu'au Q.G. de la sécurité, se
frottant les yeux en chemin.

Aussitôt qu'il ouvrit la porte, de la lumière bleue lui inonda le visage et il cligna des yeux. Kane
regarda l'écran de sécurité divisé en sections montrant chaque angle de l'extérieur du club, y compris
le toit. Son regard se concentra lorsque la caméra du toit clignota, lui indiquant que quelque chose
avait déclenché le détecteur de mouvements… quelque chose qui n'était pas censé se trouver lé.

Touchant l’écran, il étendit l'image de cette zone en mode plein écran et inclina la tête sur le
coté. A ça, ce n'était pas une chose qu'il voyait tous les jours. Une jolie femme était pelotonnée juste
sous l'avancée du toit et semblait profondément endormie.

"Ça à l'air confortable… Non," Kane fit une grimace, conscient que les gravillons dans le
goudron devaient s'incruster dans sa peau à l'air délicat.

Tabatha avait sentit Kane quitter la chambre et se demandait ce qui avait pu l'éloigner du confort
de son lit après qu'elle ait passé tant d'heures à l'épuiser.

Curieuse, elle se mis en position assise et suivit son odeur jusqu'au Q.G. de sécurité. Regardant
par l'encadrement de la porte, elle le vit absorbé par quelque chose sur l'écran et se glissa à travers
la pièce sur la pointe des pieds dans l'espoir de le surprendre. Elle s'était presque rapprochée
suffisamment pour tendre la main et le toucher lorsque sa voix la fit sursauter.
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"Nous avons de la visite," Kane fit un sourire taquin en entendant Tabatha prendre rapidement
sa respiration.

"Putain de merde," grinça-t-elle. Et il l'entendit frapper la moelleuse moquette de son pied nu.
Kane se retourna brusquement et l'empoigna, la tirant contre lui et lui assénant un sourire

éblouissant. "Tu ne croyais tout de même pas pouvoir surprendre le croquemitaine, n'est-ce pas ?"
taquina-t-il, frottant du nez la joue de Tabatha avant de lui voler un baiser.

Tabatha laissa Kane l'embrasser et sentit ses orteils se recroqueviller sous le feu de la passion
mais elle mourrait d'envie de savoir qui était cette fille prenant un bain de lune sur leur toit; Elle
mit fin au baiser plus vite que ne l'aurait souhaité Kane… du moins c'est ce que lui laissait penser
son léger grognement.

Elle lui lécha la lèvre inférieure avant de la mordiller par jeu. "Quand je pense que petite,
j'avais peur du croquemitaine."

Les cris de terreur d'une petite fille au dessus de sa tombe revinrent le hanter… Kane resserra
son étreinte sur elle. Cette petite fille était demeurée perdue dans les bois plusieurs jours… seule et
effrayée. Repenser à ce que Tabatha avait du travers avait encore le pouvoir de lui causer des douleurs
à la poitrine et de lui couper les jambes… cela remuait également ce qu'il y avait de plus obscur en lui.

Tabatha ressentit le changement chez lui et se redressa pour le regarder droit dans les yeux
couleur améthyste qui s'assombrissaient à vue d’œil. Elle ne voyait pas ce qu'elle avait pu dire pour
le déclencher alors elle tenta de ramener toute son attention vers le toit.

"Je croyais cet endroit protégé contre les démons et les humains sans distinction… à moins
qu'on ne les aient invités." Elle hocha la tête en direction du moniteur.

"Il l'est," remarqua Kane. Puis il se sentit obligé de sourire lorsque Tabatha leva un sourcil en
le regardant.

"Alors, c'est quoi, ça ?" Tabatha se pencha en travers de Kane pour se rapprocher de l'écran,
ignorant la façon dont Kane se saisissait de l'occasion pour lui caresser le derrière. La fille semblait
endormie mais en même temps, son corps faisait de légers mouvements… comme si elle lutter pour
s'éloigner de quelque chose.

Elle semblait perdue et isolée ainsi et Tabatha ressentit un élan du cœur envers la pauvre fille.
"Que lui arrive-t-il ?"

Kane laissa retomber sa main et se retourna pour voir ce qui avait retenu l'attention de Tabatha.
Il savait reconnaître les symptômes d'un cauchemar qu'en il les voyait. "Elle rêve, chérie."

Le regard de Tabatha s'intensifia au moment même où la fille roula dans l'autre sens. "Kane,
regarde… Tu as raison.

Elle tremble et est en train de faire un mauvais rêve. On ne peut tout de même pas la laisser
lé-haut comme ça."

"Quoi…" commença Kane et il grogna lorsque Tabatha se précipita hors de la pièce. Il
écarquilla les yeux lorsqu'il entendit se fermer doucement la porte d'entrée du club. Il cligna des yeux
en comprenant qu'elle s’apprêtait à escalader le mur dans sa chemise de nuit et il fit un grand sourire.
En un éclair, il était dehors debout en dessous d'elle, les yeux levés vers cette vue à couper le souffle.

"C'est donc à cela que ressemble le paradis," murmura Kane, un sourire séducteur aux lèvres.
Tabatha le fusilla du regard puis elle réalisa qu'elle l'avait un peu cherché. Bien sûr, Kane ne

serait pas Kane si il n'avait pas ses moments de perversité.
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Chapitre 4

 
Dans son rêve, Aurora courait comme si sa vie en dépendait. Les ombres qui l'encerclaient

de toutes parts étaient terrifiantes. C’était comme si elle était en train de courir dans un labyrinthe
sans sortie, n'ayant que des voies sans issue à chaque tournant. La terreur qui l'envahissait devenait
insupportable et elle se mit à trébucher de plus en plus… fatiguée de courir… de toujours courir pour
échapper aux ombres puissantes. Elle avait beau courir plus loin ou plus vite, l’obscurité la rattrapait
presque.

Elle poussa un cri et ouvrit brusquement les yeux, terrifiée. Les étoiles scintillaient au dessus
d'elle et elle compris soudain qu'il y avait véritablement quelque chose de puissant en train de se
rapprocher d'elle. Encore sous le coup de la frayeur de son rêve, le cœur encore battant, Aurora bondit
rapidement sur ses pieds et fixa du regard le rebord du toit avec crainte.

L’épuisement commençait à vraiment se faire sentir, elle était si fatiguée… était-elle si mauvaise
que même ce sanctuaire refusait de lui accorder le repos ? Sentant cogner la poignée de la porte dans
son dos, elle tâtonna afin de la trouver et ouvrit rapidement la porte. Espérant éviter la puissante
énergie qui se déplaçait vers elle, elle fonça à l’intérieur mais se heurta à un corps résistant et ressentit
un autre étrange pouvoir exploser autour d'elle.

Son sang ne fit qu'un tour et Aurora fit la première chose que son instinct de survie l'invitait à
faire… Elle frappa. Prestement, d'un coup de pied, elle envoya valser jusqu'au bas de la grande volée
de marches l'être puissant. Elle se retourna pour affronter ce qui se trouvait derrière elle, quoi que
ce soit mais se figea, pétrifiée par la confusion. Son visage perdit toute expression lorsqu'elle vit une
femme à moitié nue lui barrant le passage.

Tabatha vit le visage de la fille se vider de toute expression mais son regard lui apprenait tout
ce qu'elle avait à savoir… La fille était en train de mourir de peur et était prête à se battre pour
s’échapper si cela devait s’avérer nécessaire.

Tabatha déglutit et tendit les mains vers elle, paumes vers le ciel en un geste pacifique.
"Tout va bien," expliqua Tabatha. "Nous voulons simplement t'aider."
Le regard d'Aurora s'intensifia en direction de la femme. Pourquoi quelque chose ou quelqu'un

de si puissant voudrait l'aider ?
Tabatha fit un pas de plus vers la fille et étendît une de ses mains vers elle. "Tu es en sécurité

ici," déclarat-elle doucement en Espérant que la fille la croirait. Cependant, toute avancée qu'elle
avait pu obtenir s'envola lorsque Kane choisit cet instant pour remonter les marches en un éclair et
pour saisir la fille en mode étranglement.

Ses épaules s’affaissèrent et elle poussa un grand soupir, "Kane, je t'en prie, nous lui avons fait
peur. Lâche la."

Kane regarda Tabatha d'un air offensé, "Mon cœur, elle vient de me botter le cul jusqu'en bas
de l'escalier. Tu es sérieuse en me disant que tu es de son côté ?"

"On voit tes canines," Tabatha lui lança un regard noir puis roula des yeux lorsqu'il eut le toupet
de regarder vers le bas pour vérifier que sa braguette était bien fermée. Elle serra la mâchoire pour
s'empêcher de sourire puisqu'elle ne pouvait le blâmer d'avoir regardé… après tout, le pantalon de
cuir noir était l'unique vêtement qu'il portait et le bouton était encore détaché.

Aurora tourna brusquement la tête et leva les yeux vers l'homme qui la retenait, cherchant à
voir ses canines. était-il un vampire comme cet homme à qui elle avait fait l'amour dans le métro ?

Kane remarqua qu'elle levait les yeux vers lui et ne put se retenir. Il lui sourit de toutes ses
dents, canines hyper-développées comprises.

"Kane," s'exclama Tabatha et elle fit un pas vers eux mais s'arrêta lorsque Kane l’épingla
sur place d'un regard menaçant… accompagné d'un grondement aux accents dangereux. "Tu es si
méchant," l'informa Tabatha dans un souffle et elle se croisa les bras sur la poitrine.
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En voyant ses canines, Aurora chercha son regard des yeux et l'espace d'une seconde, elle resta
pétrifiée par le choc.

Elle se rappela avoir vu de tels yeux auparavant… De profonds yeux améthyste semblant
regarder au fond même de son âme.

A présent qu'il avait capté l'attention de la fille, Kane laissa lentement s’évanouir le sourire car
C’était tout sauf un jeu. Si au lieu de lui, ça avait été Tabatha dans l'escalier, cela se serait terminé de
la même façon… sauf que la fille serait à présent en train de respirer par le cou.

Il laissa s’élargir ses pupilles, "Alors, à présent, je me suis présenté. Ce n'est que justice que
tu fasses de même."

"Vampire," grinça Aurora avant de commencer à se débattre de nouveau.
Kane soupira, il avait l'impression de tenter de retenir un serpent. "Non, mon cœur… ça c'est

moi. La question était qu'es-tu, toi. Tu n'es pas humaine… c'est juste une évidence. Si tu étais un
démon, tu aurais été pliée de douleur bien avant d'avoir pu franchir les barrières qui protègent notre
foyer. Alors je vais te reposer la question… Qui es tu et qu'es tu ?"

Aurora se pinça les lèvres. Elle avait appris enfant à ne jamais divulguer sa nature… même si
ceux qui représentaient un danger l'identifiaient en général au premier regard.

L'homme lui avait menti en faisant semblant d'être un vampire. Elle savait qu'il n'en était pas
un. Son âme lui apparaissait clairement, même si elle devait avouer qu'il y avait quelque chose qui
ne collait pas.

De même qu'elle pouvait voir son âme, Aurora pouvait également voir l’obscurité qui se trouvait
en bordure et elle sut qu'il y avait un risque qu'elle ne se propage et ne l'engouffre si on le poussait
trop loin.

son cœur se serra quand elle comprit qu'elle avait eu raison à propos de cet endroit… C’était
bien un sanctuaire. Il avait dit que les démons ne pouvait franchir ses barrières et cette seule pensée
lui donnait désespérément envie de rester. Elle cessa de se débattre et regarda en direction de la fille
qui avait tenté de la défendre. Pouvait elle leur faire suffisamment confiance pour leur dire qui elle
était réellement ? Elle en doutait.

"Je voulait juste un sanctuaire à l'abri des démons," répondit Aurora honnêtement… plongeant
son regard profondément dans celui de l'autre femme. "Je ne puis vous dire ce que je suis… J'en suis
désolée. Si il veut bien me lâcher, je partirai sans esclandre pour ne jamais revenir."

Kane remarqua alors l'ombre d'une paire d'aile se déplacer lentement sur son bras et l'espace
d'un instant se demanda si il devait la lâcher ou la serrer plus fort. Il regarda Tabatha pour s'assurer
qu'elle n'avait pas remarquer l'avertissement.

'Kane, elle ne me fera pas de ma,' déclara Tabatha distinctement dans son esprit avant de
radoucir sa voix mentale jusqu'à murmurer, 'je t'en prie, pour moi… relâche la.'

Relâchant son étreinte, Kane déclara d'une voix très douce, "Je crois que tu ne feras de mal
à personne et que tu ne le souhaite pas non plus… Je t'ai fait peur, pas vrai ? Tu es la bienvenue
ici chaque fois que tu auras besoin d'un sanctuaire… Tu seras en sécurité derrière notre barrière.
Mais si tu souhaites camper sur notre toit, au moins, laisse moi t'apporter des couverture chaudes
et un oreiller."

Retenant son souffle, Kane relâcha lentement la Déchue et recula d'un pas, disparaissant dans
l'escalier. Refaisant en sens inverse le chemin menant à la chambre qu'il partageait avec Tabatha, il
sélectionna rapidement plusieurs couvertures et deux oreillers dans le placard. Il retourna en haut de
l'escalier avant que Tabatha n'ai pu faire plus de deux pas vers la Déchue.

Posant les couvertures et les oreillers aux pieds de la fille, il fit signe à Tabatha de venir avec lui.
Tabatha acquiesça en silence, gardant une expression calme, même si elle aurait pu jurer avoir

vu trembler la main de Kane. Elle lança un bref regard vers l'autre femme alors qu'elle passait à
proximité.
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Aurora ramassa le linge de lit et s'appuya contre le mur près de la porte avant de la refermer
lentement derrière eux. Elle se sentit vidée, un peu plus qu'avant d'en arriver là mais elle avait son
sanctuaire… au moins pour encore deux bonnes heures.

Tabatha se retourna vers Kane, prête à lui sonner les cloches mais elle s'arrêta net lorsqu'elle
le sentit lui toucher les lèvres du doigt.

"Chuttt," murmura Kane près de son oreille, "vient."
Tabatha hocha la tête et demeura silencieuse alors qu'elle suivait Kane en bas pour aller dans

le QG de sécurité. Il ferma la porte ils regardèrent tous deux le moniteur, voyant la femme encore
debout à l'endroit où ils l'avaient laissée. Tabatha pris une petite inspiration lorsque la fille leva la
main pour essuyer une larme qui avait roulé le long de sa joue.

"Pauvre fille… Je déteste voir quiconque se sentir seul et effrayé de la sorte. Je me demande
pourquoi elle est seule… elle est belle." Elle leva les yeux vers Kane et elle vit rebondir les muscles
de sa mâchoire. Elle comprit qu'il était en train de grincer des dents. "Pourquoi as-tu soudain changé
d'avis ? Pourquoi as-tu décidé de la laisser rester ?" murmura Tabatha comme si la fille aurait encore
pu les entendre.

Kane fit un geste de la tête en direction du moniteur. "Elle a raison de ne dire à personne ce
qu'elle est," déclarat-il alors que la fille s'appuyait contre le porte menant au toit et se laissait glisser
jusqu'à se retrouver assise. Il secoua la tête en prenant note de la façon dont elle était encore en train
de fixer les couvertures dans ses bras avec des yeux pleins de larmes.

"Elle ne saurait être plus rare que tu ne l'es," Tabatha fronça les sourcils en voyant l’inquiétude
dans le regard de son amant. Elle tourna à nouveau le regard vers le moniteur et sentit son cœur se
briser petit à petit alors que la fille serrait les couvertures un peu plus fort comme si quelqu'un devait
sortir de nulle part pour les lui prendre.

"Je crois qu'elle a peut-être rampé hors de la faille avec les démons," déclara Kane, éludant la
question de Tabatha quant à sa rareté.

Il avait besoin d'un instant pour trouver une vraie bonne raison pour ne pas se jeter sur le
téléphone et appeler Dean. Visiblement, elle avait vécu entourée de démons pendant Dieu seul savait
combien de temps et il était impossible de dire l’étendue des dégâts que cela avait pu provoquer chez
elle. Elle ne faisait confiance à personne et à présent qu'il en connaissait la raison… Il ne pouvait pas
la jeter dehors. Il tourna la tête vers Tabatha, ressentant soudain la tristesse de sa compagne.

"Kane… Est-ce que tu m'aimes vraiment ," demanda Tabatha calmement.
kane hocha lentement la tête alors qu'il sondait son regard," De tout mon être."
Tabatha eut un doux sourire en entendant ces douces paroles "Alors fies toi à moi suffisamment

pour t'ouvrir à moi. Tu n'es plus tout seul," elle leva la main et lui caressa la joue. "Tu es inquiet et
je veux m’inquiéter avec toi. Peut-être même que je pourrai t'aider à chasser les démons."

Kane pris une longue inspiration. " Et si je te disais que cette fille sur le toit est probablement
l'unique femelle de son espèce sur cette terre ?" demanda-t-il, son esprit était encore en train de
galoper à une vitesse vertigineuse. "Elle a besoin d'être avec les siens… sa propre espèce. Mais si je
leur parle d'elle, alors cela détruira ce qu'ils ont pour l'instant. Je ne veux pas être responsable de ça."

Tabatha resta bouche bée et fronça les sourcils, pensive. Elle voyait bien qu'il faisait un effort
mais il ne lui avait vraiment pas dit grand chose. Elle regarda ses phalanges blanchir alors qu'il
agrippait très fort le dossier de la chaise entre le moniteur et lui. Cela lui suffit pour comprendre à
quel point cela lui pesait lourdement.

"Mon premier instinct me disait de prendre le téléphone et d'informer les mêles de son espèce
de sa présence… J'ai envie de leur dire. Mais ce n'est pas la chose juste à faire. Elle fuit quelque chose
et avec leur aide, elle en serait mieux protégée," il voltigea la chaise loin de lui et elle alla s’écraser
contre le mur, les faisant tous deux sursauter. "Putain de merde !"

Kane tourna son regard améthyste vers Tabatha, "Toi aussi, tu voudrais leur dire… et nous
aurions tous deux tort de le faire."
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"Il se passerait quoi si nous leur disions ?" demanda calmement Tabatha qui n’était pas encore
tout à fait certaine de ce qu'il était en train de dire ou de ne pas dire.

Kane inspira profondément avant de se décider à lui faire suffisamment confiance pour partager
ses pensées les plus secrètes.

"Les deux hommes en question cesseraient de s'aimer l'un l'autre et se mettraient à l'aimer
elle… mais un seul des deux pourra l'avoir. Au final, un d'entre eux finirait par tout perdre. Ou pire…
elle pourrait bien rejeter les deux mais le mal serait fait.

Il tendit la main pour lui caresser la joue de la même façon qu'elle l'avait fait avec lui. "Parler
d'elle à Kriss et Dean serait comme programmer leur inévitable destruction."

Tabatha cligna des yeux en comprenant la réelle implication de ce que Kane était en train
d'essayer de lui dire… que la fille était une Déchue. Elle regarda de nouveau le moniteur et se rappela
sa première rencontre avec Dean. Il était enragé à cause de Kriss car l'odeur de ce dernier se trouvait
sur elle et il avait cru qu'il s’était passé quelque chose entre elle et l'autre Déchu. Possessif et terrifiant
étaient deux mots qui lui venaient à l'esprit.

Elle se mordit la lèvre inférieure en analysant ce que Kane avait dit. Si Kriss et la fille se
mettaient ensemble… il était indéniable que Dean deviendrait très dangereux. Et si Dean et la fille
se mettait ensemble… Combien de tourments cela causerait-il à kriss ? Kriss lui avait expliqué la
raison pour laquelle un Déchu ne pouvait être qu'avec un Déchu. Il serait complètement seul sans
Dean… cela le détruirait.

Kane ferma les yeux en écoutant la voix de Tabatha alors qu'il épiait ses pensées. Il voyait les
choses du point de vue de Dean alors qu'elle s’inquiétait plus pour Kriss. Il n'en attendait pas moins.

"Tu as vraiment grand cœur," dit Tabatha, faisant sursauter Kane. Elle sourit et se glissa entre
ses bras, pressant son oreille contre son torse pour pouvoir entendre battre son cœur. "Tu as raison…
Je n'aurai pas pensé à tout ça et je les aurai appelé immédiatement en pensant bien faire, leur
apprenant la meilleure nouvelle du monde. Comment puis-je être aussi aveugle alors que tu vois si
clairement ?"

Elle regarda à nouveau vers le moniteur et ajouta," J'ai de la peine pour elle, pourtant. Elle croit
probablement être totalement seule au monde."

Kane tendit le bras et éteignît le moniteur. "Nous ne sommes pas totalement sans cœur, tu sais.
Elle a désormais un endroit où se réfugier si elle cherche un sanctuaire et j'ai le pressentiment que
nous la reverrons fréquemment."

"Il me faut quelque chose pour me changer les idées," Tabatha fit une moue séductrice avant
de disparaître de la pièce si vite qu'elle créa un léger courant d'air.

"Les demoiselles en détresse… on ne peut pas y résister," Kane fusa à travers le club, s'arrêtant
à la porte de sa chambre pour contempler le spectacle.

Elle était étendue sur le lit, portant encore sa minuscule nuisette de soie et lui souriait, paupières
mi-closes. Kane approcha du lit, se glissant hors de son pantalon de cuir au passage. Tabatha ignorait
comment il pouvait avoir l'air si sexy juste en enlevant son pantalon mais il y parvenait et elle n'aurait
pu contester le résultat. En l'espace de quelques secondes, sa nuisette avait disparu et ils étaient une
fois de plus en train de pratiquer le passe-temps favori de Kane… la torture sexuelle… du moins,
c’était ainsi que le voyait Tabatha.

 
*****

 
Sur le toit au dessus d'eux, Aurora finit par céder à la tentation des couvertures. Elle étendit

l'une d'elles sur le toit puis balança un oreiller dessus. Serrant l'autre oreiller contre sa poitrine, elle
s'enveloppa dans l'autre couverture et s'allongea en pensant au couple qui l'avait trouvée. Ils avaient
tous deux des yeux améthyste.
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Elle serra l'oreiller plus fort contre sa poitrine alors que lui revenait le souvenir d'un autre avec
les yeux semblables et elle se demanda si ils étaient de la même espèce que cet homme à qui elle
avait fait l'amour. Elle avait accusé l'homme blond d'être un vampire alors qu'elle savait bien qu'il
n'en était pas un… Mais à quoi d'autre pouvait-elle le comparer ? Elle n'avait pas réellement peur des
vampires, il y en avait eu plusieurs dans le royaume démoniaque.

Une des nombreuses fois où elle avait échappé à Samuel, elle s’était retrouvée directement dans
un nid de vampires sans âmes et ils étaient descendus sur elle telle un essaim d'abeilles en colère. Elle
était parvenue à en tuer un bon nombre à mains nues avant de se retrouver envahie.

Aurora pouvait encore se rappeler la sensation de leurs griffes arrachant ses vêtements et leurs
canines s’enfonçant dans sa chair. Elle ne savait pas qui avait été le plus surpris… d'elle ou des
vampires lorsque ceux qui avaient eu le temps de la mordre avaient commencé à prendre feu de
l’intérieur.

Les vampires restants avaient reculé, en comprenant qu'ils ne pouvaient la boire. Lorsqu'elle
avait levé les yeux elle avait vu Samuel qui lui adressait un sourire malicieux, depuis l’arrière du
la masse de vampire. Ce qu'il lui restait du peu de vêtement qu'il l'avait autorisée à avoir était en
lambeaux et elle fut force de demeurer ainsi pendant très longtemps… le regard de Samuel ne la
quittant jamais.

Elle aurait pu ravoir des vêtement plus têt mais Samuel avait insisté pour qu'elle accepte de
faire l'amour avec lui sans résister pour pouvoir satisfaire à nouveau sa pudeur. Elle avait à cet instant
décidé que la pudeur était un concept surfait.

L'homme dans le métro l'avait mordu, mais ça n'avait pas été comme l'impitoyable arrachement
de chair qu'elle avait subi et il avait survécu après avoir bu le peu de sang qu'il lui avait volé. Elle
tourna le cou sur le côté en se rappelant la sensation puis serra fort les jambes l'une contre l'autre car
elle sentait une pulsation fantôme entre ses cuisses.

Aurora se mordit la lèvre inférieure. Cela avait été comme si quelque chose de lourd était posé
sur sa poitrine lorsque Samuel lui avait dit avoir tué le vampire. Son soulagement lorsqu'elle avait
compris qu'il était en train de mentir avait fait disparaître ce poids. Elle fronça soudain les sourcils en
se demandant si cela signifiait que le vampire avait battu Samuel au combat. Elle soupira, consciente
que c’était trop beau pour que ça puisse avoir été le cas.

 
*****

 
De l'autre côté de la ville, Michael s'appuya contre l'embrasure de la porte de sa chambre,

analysant les progrès qu'il avait fait pour remettre la chambre en ordre. Tout était de nouveau à sa
place, à l'exception du lit… il manquait à son matelas l'antique sommier sur lequel il avait été jadis
posé.

Il lui manquait déjà mais il haussa les épaules, il était mieux de laisser les choses ainsi jusqu'à ce
qu'il puisse contrôler ces pics de puissance. Il n'avait pas eu le cœur de jeter le sommier, pourtant…
il l'avait remisé au grenier pour l'instant. Si il avait de la chance, il pourrait le restaurer plus tard.

Il ne pouvait faire autrement que de repousser sa mélancolie et de rire lorsque Scrappy se mit à
sauter sur le matelas. Le petit chien le regarda d'un air étrange pendant un instant avant de se décider
à tourner en rond en courant si vite qu'il s’étourdit tout seul au point de ne plus pouvoir tenir sur
ses pattes.

"T'es pas bien… tu le sais, ça ?" s'exclama Michael en secouant la tête.
Scrappy se contenta de gémir et au final, réussit à se remettre droit, bien qu'encore allongé.

Mais Michael se mit à rire plus fort lorsque la tête de Scrappy continua à bouger en décrivant de
minuscules cercles. Au final, il prit le petit chien en pitié et le prit dans ses bras.

"Et bien, c'est une méthode pour atteindre l'ivresse, mais j'en connais une autre qui pourrait bien
être ce dont j'ai besoin ce soir," il frotta les oreilles de Scrappy. "Il reste à espérer que mon camarade
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de beuverie soit encore libre." Il mit Scrappy assis et tata sa poche pour trouver son téléphone portable
puis poussa un soupir ennuyé en se souvenant qu'il l'avait écrabouillé dans le métro.

Le téléphone fixe décida de sonner à cet instant, et Michael se précipita au bas de l'escalier,
vers le salon.

"Dis à Kat que tu as besoin d'une nouvelle bouteille de Heat… plutôt deux." commença Michael
après avoir décroché, allant droit au but.

"Mauvaise journée, hein ?" demanda Warren avant de lancer un regard à Devon qu'il avait
enfermé dans une cage de danse. "J'ai vraiment ce qu'il faut pour te faire oublier tes propres soucis.
Tu pourras avoir autant de Heat que tu voudras si tu viens m'aider à maîtriser Devon."

"Marché conclu." Michael raccrocha en ressentant une montée d’adrénaline.
Il décida de l'utiliser à bon escient, et avant que l'horloge du salon n'ai pu marquer la seconde

suivante il était debout sur le trottoir devant la maison. S'arrêtant net, il se retourna vers la maison
en entendant Scrappy gratter la porte.

Ouvrant de nouveau la porte, il aurait pu jurer que le chiot lui avait lancé un regard noir avant de
sortir lentement. "J'imagine qu'une trappe pour chien ne serait pas un gaspillage financier," Michael
leva un sourcil. "T'as pas intérêt à aller rapporter à Papa."

Scrappy aboya après Michael avant de s'enfuir à l’arrière de la maison.
"Traître," hurla Michael.
Écoutant le silence assourdissant provenant de la maison vide, Michael ferma la porte. Cela

lui manquait, de vivre ici avec Kane, Damon et Alicia. Il avait vécu seul pendant si longtemps avant
cela… il n'avait pas réalisé à quel point il était véritablement seul.

Avec un profond soupir, Michael s’éloigna de la maison et décida qu'il lui fallait arriver au
Moon Dance le plus rapidement possible. Pour une raison indéterminée, il n'avait pas envie d'être
seul ce soir.

La première chose qu'il vit lorsqu'il entra dans le club, ce fut Kat et Quinn debout contre la
rampe, le regard baissé vers la piste de danse. Il inclina la tête sur le côté, l'ombre de sourire se
dessinant au coin de ses lèvres.

"Que se passe-t-il ?" demanda Michael lorsqu'il comprit ce que Kat et Quinn étaient en train
de regarder.

"Devon est en train de s’entraîner pour une nouvelle danse de cage," Quinn lui adressa un sourire
narquois puis saisit le sommet de son crane lorsque Kat lui donna une tape. "Quoi ?" demanda-t-il
d'un ton innocent en regardant Kat. Kat se croisa les bras sur la poitrine et le dévisagea comme si il
était stupide. "Tu plaisantes… n'est-ce pas ?"

Michael demeura perplexe face à l’étrangeté du couple tout neuf et leva un sourcil devant le
spectacle s'offrant à lui. Warren était assis dans un fauteuil, les pieds posés sur un énorme pot de
peinture et il fixait des yeux la cage contenant un Devon qui semblait découragé. Michael leva un
sourcil en constatant que la porte de la cage de danse était verrouillée à l'aide d'une lourde chaîne.

"Pourrais-tu avoir la bonté de ramener Warren à la raison ?" supplia Kat.
"Tu ne veux pas plutôt dire ramener Devon à la raison ?" corrigea Quinn avant de reculer d'un

pas lorsque Kat lui lança un regard qui tue.
"Tu veux vraiment te battre ?" demanda Kat avant de reculer elle-même d'un pas lorsque Quinn

s’avança vers elle.
"Oui," la voix de Quinn résonna comme un obscur ronronnement séducteur.
Michael secoua la tête lorsque Kat monta en courant les escaliers avec Quinn sur ses talons. Il

lui fallait bien admettre que Kat était souvent plus maligne que ses frères et il regarda à nouveau en
bas vers la fosse en voyant un sourire presque sadique sur le visage de Warren.

Ouaip, quelque soit le motif pour lequel Warren avait emprisonné Devon… il prenait plaisir
à jouer le rôle du geôlier.
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Sentant un regard posé sur lui, Warren leva la tête et fit un signe à Michael. Il tendit la main
vers la bouteille de Heat posée au sol près de lui et la leva pour que Michael puisse la voir. "Tu te
joins à moi ?"

Devon poussa un soupir. A présent il était assis au sol dans la cage, le dos appuyé contre les
barreaux. Voir Michael descendre les escaliers était tout ce qu'il lui fallait. Il se frappa l’arrière de la
tête contre l'acier, secouant les barreaux. Entre Michael et Warren… il n'avait pas fini d'en entendre
parler.

"Désolé de te décevoir, Michael, mais le spectacle est terminé," grinça-t-il.
"J'ai raté quoi ?" demanda Michael en se frottant le menton alors qu'il s'immobilisait près du

fauteuil de Warren.
Warren finit par arracher son regard au spectacle de son frère boudeur et regarda Michael qui

était occupé à faire glisser l’énorme pot de peinture sur le sol avec son pied,"Tu veux dire que tu n'es
vraiment pas au courant ?"

"Au courant de quoi ?" demanda Michael, ce qui provoqua le fou rire de Warren qui lui tendit
la bouteille.

"Hey, Devon, pourquoi ne lui dirais-tu pas ?" suggéra Warren, heureux que Michael ne soit
pas au courant.

Cela promettait d'être un sacré divertissement.
"Pourquoi n'irais-tu pas au diable," répliqua Devon en fixant le mur du regard pour éviter d'avoir

à les regarder. "Je suis bien, là… laissez moi aller la rejoindre."
"La rejoindre ? Tu l'empêche d'aller voir Envy ?" demanda Michael en prenant place sur le

pot de peinture.
Warren regarda Michael et leva un doigt… puis le pointa en direction de Devon avec un sourire

taquin. "Tu ne peux pas aller voir Envy maintenant… c'est le milieu de la nuit et elle est probablement
au lit, pelotonnée contre son Ours en Peluche."

Lorsque Devon se prit la tête entre les mains et se me à hurler d'une voix fatiguée, Michael
renversa lentement le contenu de la bouteille dans son gosier, buvant longuement. C’était une blague
sur Trevor… C’était tout ce qu'il avait compris, mais pourquoi tant de cirque ?

Michael ressentit que ses pouvoirs de guérisseur émergeaient et reposa la bouteille au sol… Il
pouvait ressentir la douleur de Devon et il n'aimait pas ça. Il commença à se déplacer vers la cage
avec la ferme intention de guérir Devon mais les paroles de Warren l’arrêtèrent.

"Il va bien… laisse le tranquille," Warren hocha la tête lorsque Michael se retourna pour le
regarder d'un air curieux. "Kane lui a jeté un sort de compulsion."

"Kane a fait ça ?" demanda Michael en se frottant les tempes. "N'est-ce donc pas pour cela que
tu m'as appelé en disant avoir besoin de mon aide "

Warren secoua la tête, "Non, j'ai besoin d'autre chose."
Le temps que Warren aie fini de tout lui raconter, Devon s’était calmé et n’émettait plus que

de faibles grognements. "Où étais tu ces quelques derniers jours pour n'avoir pas entendu parler de
ceci ?" demanda Warren. " Et pour le cas Où tu ne serais pas au courant, avec ton portable, on tombe
directement sur messagerie."

"On en discutera plus tard," Michael balaya ses propres problèmes de son esprit et approcha de
nouveau de la cage. En se basant sur l’immensité de la douleur qui émanait de Devon, il comprit que
Kat avait raison dans sa détermination duquel de ses frères avait besoin de son aide. Et à présent…
aider Warren signifiait tenter de ramener Devon à la raison.

S'accroupissant près de la cage, Michael s'accrocha aux barreaux et tenta l’opposé de ce qu'avait
tenté Warren. "Devon, regarde moi."

"J'en ai pas envie, non," répondit Devon doucement. "La dernière fois que j'ai regardé l'un
d'entre vous… voilé ce qui est arrivé."
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"Très bien, alors écoute attentivement," déclara Michael avec calme. "Je te connais… je t'ai
observé depuis le jour Où tu es né. Tu as le sang chaud et tu es Très passionné dans tout ce que tu
fais, mais par dessus tout tu as le sens de l'honneur. Crois le ou non… je comprends parfaitement.

Tu as trouvé ton âme sœur et tu l'aime de toute ta passion entêtée. C'est à cause de cette passion
qu'Envy est tombée amoureuse de toi. Tu le sais… hein ?"

Devon demeura silencieux alors qu'il écoutait la douce voix de Michael puis il finit par hocher
légèrement la tête. "Elle nous aime tous les deux, pourtant. Je le sais depuis le début. Et à présent…
il y a un bébé."

Michael ferma les yeux alors qu'une vision d'Aurora flotta dans son esprit suivie de l'image
du démon qui la prétendait en sa possession. clignant des yeux pour éloigner ses propres pensées
perturbantes, il se concentra à nouveau sur le jaguar.

"Je vois… à tes yeux c'est Trevor qui est en train de gagner. Et bien alors… que comptes-tu
faire ? La rendre à Trevor ?" demanda Michael de but en blanc.

"Non… mais j'ignore comment le battre," Devon venait d'exprimer sa plus grande peur.
Le jaguar en cage eut une expression de douleur et Michael savait qu'il ne s'agissait pas d'une

migraine… mais d'une douleur bien plus profonde que cela."Je ne suis pas sûre de ce que tu dois
faire mais Kane t'as donné un grand indice lorsqu'il vous a à tous deux jeté, à Trevor et toi, un sort
de compulsion.

La manière la plus rapide pour toi de perdre Envy est de faire du mal à l'homme qu'elle aime…
et c'est valable pour tous les deux. Il ne s'agit vraiment plus du tout de compétition.

"Mais alors, que dois-je faire ," Devon le regarda enfin.
"C'est la partie facile… Tu l'aimes exactement comme tu l'aimais avant de découvrir sa

grossesse. Tel est l'homme qui l'a enlevée à Trevor, pour commencer." déclara Michael en pétant le
verrou de la cage. "Trevor n'a rien à voir avec la façon dont Envy t'aime."

Lorsque Devon ne fit pas un geste indiquant qu'il allait sortir de la cage, Michael retourna son
regard vers Warren puis jeta un regard fixe appuyé vers le haut de l'escalier.

Ils s’éloignèrent tous les deux de la cage et se replièrent vers le bar. Warren demeura silencieux
jusqu'à ce qu'ils aient atteint le bar. Il y avait pas mal de raisons lui faisant aimer Michael et le fait que
le vampire vienne de parvenir à atteindre Devon alors que nul autre n'y était parvenu ne le surprenait
pas le moins du monde.

"C'est la raison pour laquelle je t'ai appelé. Je sais bien que j'ai été cruel envers lui, mais au
début j'ai cru que ça allait fonctionner. Que ça allait l'immuniser… enfin, tu vois," Warren enfonça
la tête dans les épaules.

Michael secoua la tête et passa derrière le bar pour choper une autre bouteille de Heat.
"Que tu aies torturé Devon avant mon arrivée est probablement la raison pour laquelle il était

épuisé au point de finir par entendre raison. Ne t'y trompes pas… il aura tout de même une bonne
dose de migraines à cause de pensées volatiles incontrôlables avant d'en avoir terminé, mais même
sans le sort de compulsion de Kane, je ne crois pas qu'il aurait agit en suivant l'impulsion de ces
pensées. Il aime trop Envy pour risquer de se faire détester par elle."

"Dommage que Trevor n'ai pas eu vent de cette théorie le premier. Cela a donné l'air au
métamorphe ursin d'être le gentil… ou du moins cela n'a pas aidé Devon à sauver la face." indiqua
Warren en tenant encore la bouteille de Heat qu'il avait ramené de la fosse de danse.

A ce propos," Michael fit une grimace car il n'existait rien de tel qu'un
Il se frotta les yeux en se rappelant que le bar était probablement sur écoute par les PIT ce qui

n'en faisait pas un bon endroit pour discuter de secrets. "Je pense qu'il n'y a pas de risque à laisser
Devon tout seul pour un moment. Si on allait faire un tour ?"

Warren tira de sa poche deux jeux de clés, en balançant un à Michael. "J'ai acheté deux trucs
ce matin, que tu pourrais trouver intéressants," indiqua Warren avec un sourire mystérieux.
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Michael le suivit dans le garage privé accolé à l'extension du bâtiment et sourit lorsqu'il vit les
motos noires luisantes garées à côté de la Jaguar de Warren.

"Tu sais vraiment ce que j'aime," déclara Michael et il s'approcha des véhicules.
"On va Où ?" demanda Warren.
Michael commença à dire "chez moi" mais changea d'avis, son esprit associait l'endroit à la

solitude qu'il avait ressentit plus têt. "Allons à Love Bites. Au moins, je sais que l'endroit n'est pas
infesté de PIT."

"Cela doit être important si tu ne veux pas qu'ils soient au courant," déclara Warren.
Michael acquiesça et pris son casque, "Crois moi… c'est Très important."
"Au premier arrivé," provoqua Warren en mettant son casque.
Michael sourit, "Ouais, bien sûr… Tu vas mordre ma poussière."
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Chapitre 5

 
Un bruit fort réveilla Aurora. Elle se mit en position assise, oubliant l'espace d'un instant où

elle se trouvait.
Le bruit se tut brusquement et elle se glissa hors des couvertures pour en chercher la cause. Elle

rampa à travers le toit jusqu'à l'énorme enseigne du sanctuaire et se dressa derrière le lettrage rouge.
Jetant un œil par dessus le rebord d'une des lettres, elle vit deux hommes garer une paire de

machines à deux roues à proximité des portes. Elle avait vu des humains monter sur de tels engins à
travers la ville et ils se déplaçaient très rapidement.

Cela lui fit se demander comment ils évitaient donc de se tuer avec. Les humains étaient des
créatures fragiles et c'était généralement les plus braves d'entre eux qui s'en rendaient compte les
premiers.

Elle pencha la tête sur le côté avec curiosité lorsqu'elle entendit un rire masculin et elle les
regarda alors qu'ils étaient sur le point d'enlever leurs étranges casques.

Michael et Warren retirèrent leurs casques et se saisirent de leurs bouteilles personnelles de
Heat qui se trouvaient dans les coffres latéraux avant de se diriger vers le bâtiment.

"J'ai gagné cette fois," déclara Michael.
"Pas du tout," répliqua Warren. "Je t'ai battu d'au moins deux centimètres."
Michael gloussa, "Dans tes rêves."
Aurora fit volte-face et s’aplatit contre l’arrière de l'enseigne avant de se laisser glisser au sol.

Son cœur battait à un rythme puissant et rapide dans sa poitrine au point que c'en était presque
douloureux. Dieu merci, il était encore en vie… on aurait dit que la bagarre avec Samuel ne lui avait
rien fait du tout. Mais, que faisait-il ici ? L'avait-il, elle ignorait comment, retrouvée ?

Son esprit la ramena à l'homme que la femme avait appelé Kane… ses yeux étaient de la même
étrange couleur que ceux de son amant. était-ce le foyer et la famille de l'homme du métro ?

Son instant lui dit d'abord de fuir et elle fut presque sur le point de le faire mais la curiosité la
cloua sur place. Elle n'avait pas pensé qu'elle le reverrai de nouveau dans un lieu de cette taille avec
tant d’âmes autour. Pourtant, ironiquement, elle l'avait trouvé dans le seul lieu ou Samuel ne pouvait
l'atteindre… C'en était presque drôle.

Michael ouvrit la porte d'entrée et pénétra à l'intérieur avec Warren juste derrière lui.
Warren s’arrêta pour observer l'intérieur et hocha la tête en signe d'approbation.
"Alors, c'est donc ici que tu étais ces deux derniers jours ?" demanda Warren.
"Non," Michael secoua la tête," Pour la faire courte… j'ai fait l'amour à une inconnue dans le

métro, j'ai été attaqué par un démon jaloux et j'ai fini assassiné par mon père." Il cligna des yeux
face à l'expression horrifiée de Warren. "Mais on a assez parlé de moi, je t'ai emmené ici pour que
nous puissions parler de Trevor sans risquer qu'il puisse vraiment nous écouter."

Kane avait quitté sa chambre quand il avait entendu le son inimitable d'un couple de motos à
l'extérieur. Il était entré dans la zone du bar juste à temps pour entendre Michael admettre en partie
ce qui était arrivé l'autre nuit.

"Tu as fais l'amour à une inconnue dans le métro ?" demanda Kane en arrivant dans leur dos,
faisant reculer Warren. Lorsque Michael regarda par dessus son épaule, Kane haussa les épaules.
"Quoi ? Je t'ai senti arriver vu que lé tout de suite il y a mon sang en toi… de plus, tu sais que je n'ai
jamais su résister au ronronnement d'une moto."

"Comment ton sang est-il arrivé à l'intérieur de Michael ?" demanda Tabatha, forçant les
garçons à se retourner vers elle.

"Je l'ai trouvé mort hier, mon amour… il fallait bien faire quelque chose pour l'aider à se
remettre," déclara brutalement Kane.

"Quoi ?" s’écrièrent Warren et Tabatha à l'unisson.
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Kane soupira en voyant grandir la colère dans les yeux de Tabatha et il se dit qu'il ferait aussi
bien de tenter de se défendre, "Je t'ai dit que j'étais avec Michael pendant un petit moment."

"Et tu as juste oublié de mentionner qu'il était mort," insista Tabatha en se croisant les bras
sur la poitrine.

"Nah nah na na naaaahhh, taquina Michael alors que Kane marchait vers le bar qui était encore
ouvert dans l'immense pièce.

"Je savais qu'il ne resterait pas ainsi," tenta de nouveau Kane avant d'admettre sans raison,
"même si j'ai fait certaines choses par ennui." Il vit s'assombrir un peu plus le regard de Tabatha et
décida rapidement de changer de sujet. "Alors, Warren, comment va ton… frère ?"

"Il a besoin d'une grande boîte d'aspirine Ultra," déclara Warren puis il rattrapa Michael prés
du bar au milieu de la pièce. "Pourquoi ne m'as tu pas appelé ?"

"Mon téléphone s'est suicidé… et je l'ai suivi," cela faisait longtemps que Michael ne s'était
autant amusé à semer la confusion chez Warren.

"Je veux que tu en dises plus sur cette mystérieuse fille qui visiblement t'a fait oublier toutes
tes inhibitions," déclara Kane et il se glissa sur un des tabourets aux côtés de Michael.

Tabatha se déplaça derrière le bar et attrapa une des bouteilles de Heat de la caisse dont Envy
avait détourné Kat. Elle la déposa sur le comptoir puis remarqua que les garçons en avaient déjà
une… chacun. Elle leva un sourcil avant de hausser les épaules, faisant glisser la troisième bouteille
en direction de Kane pour qu'il ne soit pas en reste.

"Un gentleman ne parle pas de ses conquêtes," répondit Michael et il remercia Tabatha
lorsqu'elle posa les verres à liqueur prés des trois bouteilles.

"Je t'ai dit que tu sentais la fille. Merde, j'arrive pas à croire que je n'ai pas compris pourquoi,"
bouda Kane avant de se pencher en avant pour renifler. "Tu sens toujours la fille."

"Ça va, pervers," rigola Michael lui donnant des tapes. Il était content d'avoir emmené Warren
ici plutôt que chez lui. "L'odeur que j'ai, ça ne te regarde pas."

Kane garda sa contenance alors qu'il s'éloignait du cou de Michael en tentant de masquer le fait
que chaque muscle de son corps venait de se bander. Il décida d'agir dans la discrétion cette fois plutôt
que de faire une scène. Il pouvait encore capter cette odeur féminine même si il pouvait également
sentir que Michael avait pris deux douches depuis la veille.

Ce qui attira son attention était que l'odeur sur Michael était celle de la même fille qu'il avait
faillit étrangler pour l'avoir jeté au bas des marches quelques heures auparavant… La même qui était
à présent endormie sur le toit. Il n'y avait que son frère pour se taper la seule femelle Déchue du
monde entier.

Si il y avait bien une chose que Kane savait de Michael, c'était qu'il n'avait pas de rapports
sexuels au hasard. Michael était le genre d'homme qui aimait courtiser la femme désirée, la couvrir
d'affection avant de finir par lui faire l'amour. Il n'était pas le genre à se taper tout ce qui bouge_merci
et au revoir Madame… et certainement pas dans un lieu aussi public que le métro.

La curiosité de Kane était réelle concernant cette femme qui avait capté l'attention de Michael
au point de lui faire oublier sa véritable nature.

"Cette fille mystère… elle a un nom ?" demanda Kane en agitant ses sourcils. "Elle doit être
vraiment coquine pour te prendre ainsi dans le métro."

Warren lança un regard déconcerté à Tabatha et fit glisser son verre à liqueur vers elle.
"Je pourrais avoir un verre d'homme adulte ? Je crois que je vais en avoir besoin."
Tabatha sortit un grand verre de l'espace sous le bar et le tendit à Warren avec un sourire

narquois. "Si ils continuent comme ça, je crois que je vais faire comme toi."
"Les gars, vous faites suffisamment de raffut pour réveiller un mort," récrimina Damon alors

qu'Alicia et lui émergeaient de leur chambre pour la première fois depuis… il en avait perdu le
compte.
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